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On ne connaît guere l'Ungava, quoique le territoire de cette 
partie sauvage et lointaine de l'Amérique du Nord soit annexé à no-
ire province depuis au-delà de trente-cinq ans. Il y a  pourtant des ________
rapports d explorateurs qui nous ont donné les premières connais­
sances de ce territoire, les premières explorations remontant à plus 
de cent ans. L'un des premiers rapports lut celui du Dr Mendry, 
lorsque, en 1824, il établit pour le compte de la Compagnie de la a m n i  
Baie d'Hudson le Fort Chimo. Mendry s'est trouvé à explorer la
partie septentrionale de la péninsule qui. au dire du géologue Low. I nrnnnp dp l'inflofinn
n'était connue que de quelques Esquimaux nom ades. "  r IUKUd UC I MMUmUII i très bien qu elles auraient de

Plus tard, un autre rapport fut publié sur l'Ungava par Robert II ne se passe guere de jours où l'on n'entende parler de l'in- nombreux contrats du gouverne- choses ne peut pas toujours durer. 
Flaheriy qui, pour le compte de sir W illiam Mackenzie, explora une , Ration. Ce n'est une chose nouvelle dans notre histoire. On l’a ment. , Et il est prooable que si le peuple
lisière du territoire comprise entre la Baie d Hudson et la Baie James, | pratiquée, jadis, dans la Nouvelle-France. En effet. 1 inflation, Ee constructeur m oyen jugea fait pression le conseil nommera 
dans le but de découvrir jusqu'à quel point s'étendaient les gise- c'est-à-dire la planche à  billets, a sév i jadis en Nouvelle-France. que le temps était venu de sera- un comité pour faire enquête sur
rnents de minerais dont M. Low avait, en 1898. constaté la présence j En novembre 1704 une terrible faillite s'abattit sur la colonie. Marquer dans une nouvelle aven- des choses qu'il connaît déjà de-
prés de la rivière Koksoak. ; I-a concurrence sur le marché européen de la fourrure précipita turc. Il construisit des abris con- puis longtemps et faire rapport

Ce rapport de Robert Flaherty est des plus intéressants. Le | dans la banqueroute les m onopoles de la traite. Les administrateurs tre jes raids qui devaient bientôt un jour ou l'autre. Ensuite, si l'on 
groupe explorateur devait transporter des provisions considérables, de la colonie ne trouvèrent d'autre m oyen de sauver la population s'effondrer. soupçonne quelqu'un d'occuper
ce qui nécessitait toute une meute de chiens. On prit trente - cinq I du désastre que de tirer sur le trésorier de la marine 54.000 livres! vinrent alors les raids qui d é-'u n  de ces logem ents sans y  avoir 
jours à parcourir une distance de 750 m illes à travers une série de | en lettres de change. Ils remirent en circulation la monnaie de truisirent des centaines d'abris et droit, il faudra décider le cas en
aunes de neige. Les guides de Flaherty étaient indiens et l'une i cartes créée en 1691 par Frontenac et Champigny. Charlevoix plusieurs milliers de maisons. Cour et le juge accordera un tel
des difficultés du voyage fut souvent de les comprendre. On finit | rapporte comment on fabriquait ce papier-monnaie: « On met sur puis, vint la loi. Un humoriste a délai au locataire pour se trouver 
toutefois par réussir. 1 1®S morceaux de cartes à  jouer sa valeur, la signature du tréso- dit il y  a très longtemps que de* un autre logem ent qu'il n'aura

L'un des principaux points décrits dans le rapport fut le lac | lier, une empreinte des armes de France, en cire d'Espagne, celle vant ]e choc des arm es la loi de* pas à s'inquiéter.
Minto, a insi nommé par Low en l'honneur de l'ancien gouverneur du gouverneur et de l'intendant ». A vec cela on faisait du papier- vient silencieuse.

On aura une idée de l'immensité du terri- monnaie. Mais les autorités françaises refusèrent de reconnaître but de La
ces assignats.
linit par en racheter la moitié.

Que ne donnerais-je pour avoir sieurs m aisons à plusieurs loge- 
une maison, s'écrient actuelle" monts destinés aux ouvriers re­
ment des milliers de personnes, cevant un salaire peu élevé. Voi 

Lorsque la guerre a éclaté, les là que l'on a constaté que des 
entrepreneurs qui construisaient familles touchant des revenus é- 

=. des m aisons se sont reposés et levés habitent ces m aisons alors 
| ont surveillé la situation. Les que les ouvriers travaillant à pe-

n'étaient tits salaires ne trouvent pas de
J

«=** «fcvi grandes com pagnies 
' pas inquiètes, car elles savaient logement.

il est evident que cet état de
■
■ - /« S ™
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A St-Fabien, le 7 novembre, 
est décédé M. l'abbé Zénon Bel­
les lies. ancien curé de Causaps- 
cal.

M. l'abbé <Joseph-Georges-Zé-Depuis le dé- On nous dit cependant que l a , ,
guerre la loi lut loin situation sera améliorée. Les mi- p01,1. “e es . s naquit a Saint- 

II s ensuivit une dépréciation terrible. Le Régent d'être silencieuse. Elle n'a pas nistères ont étudié le problème et, ^unouski, le 21 mars
arrêté de se  faire entendre, m ais finalement, le ministère de la son- ^ ; ™s Louis Belles-Isles,

1 elle a pratiquement arrêté toute té a promis (il y a longtemps d e l cultivateur, et de Justine Belanger, 
construction de m aisons. cela) de construire des m aisons. * . '* se® eludes classiques au Pe-

Certes les personnes chassées Peu importe le nombre et la date, Vi n- 0 „ e ” ûn°uski,  ̂ de 
C'est vrai, m ais de leurs foyers sont fatiguées de comme nous le verrons bientôt. ° a Bachelier-es-scien-

Après discussions, des plans cn e s  . 
ont été préparés. Un groupe les Antoine. Etudes theologiques

Grand Séminaire de Rimouski, de 
1893 à 1897. Ordonné prêtre 
la cathédrale de Rimouski, le 23 
mai 1897, par Mgr André-Albert 
Blais. Vicaire au Bic, en 1897; à  
Saint Anaclel. en 1897; à Baie- 
des-Sables en 1898. Desservant à  
Saint-M oïse, en 1899. Vicaire à  
Saint-Fabien et à Trois-Pistoles 
en 1899. Curé de C ausapscal de 
1899 à 1920. Il construisit la 
mière chapelle de Sainte-Florence

du Canada de ce nom.
to ire ungavien quand on saura que ce lac Minto a une longueur 
de 115 m illes. Sa situation marque en quelque sorte La ligne sep ­
tentrionale de la végétation arborescente.
méridionales venaient autrefois, dans la région du lac Minto, chas 

le caribou et faire la guerre aux Esquimaux.
L'Ungava est une bonne partie du pays des Esquimaux. Les quelle donn

Les indiens des régions A propos d ’une concussion
Il est question dans l'histoire, d'une certaine concussion à la- 

i 1 eu l'entreprise de Jacques Cartier.
explorateurs, quand ils ne voient pas des groupes m êm es de ces ,i (qut dire q _ Jacques Cartier resta les m ains nettes de toute mal- la situation et ne peuvent accep-
Indiens — puisqu'il a été jugé, voilà cinq ou six ans, par un tribu-1 versation. I , en fut pas de m êm e, cependant, de l'amiral de Fran- ter d être « temporairement
nal que les Esquimaux étaient des Indiens, — aperçoivent un peu (-Ci seigneur de Brion. Ses exactions révoltèrent le roi, qui inter- sans gîte d u n e  manière perma- a approuvés, m ais les autres 
partout des traces de ces éternels chasseurs. Les Esquimaux, qui dît immédiatement tout voyage « aux terres neuves ». Cartier fut nente. On se rend compte qu un groupes les ont rejetés. Les ad  
sont aussi de grands pécheurs, ont 1 habitude, pour capturer le plus tiffecté par cette décision, car il préparait une nouvelle expédition grand nombre de m aisons qui ont versaires des premiers plans ont 
de poissons possible, de construire à m arée basse des espèces de vers le Canada. Cependant, à l’été 1540, l'amiral fut jugé et con- subi des dom m ages par les raids préparé leurs propres projets, 
barrage en pierre où se trouve emprisonné le poisson lorsque les damné, et l'interdit qui pesait sur les  explorations fut levé. Le grand pourraient être maintenant répa- m ais les premiers s y sont oppo 

Ces barrages évidemment ne sont édifiés que sur t découvreur en profita aussitôt, d'autant plus que le roi lui accordait r®es et servir d abris, au moins sés à leur tour. On a longtemps 
les rivages. On voit que les barrages des Esquimaux s ap p aren -. de nouvelles largesses pour lui permettre de continuer à rattacher d une manière temporaire. discuté sur les m odèles de mai
tent comme des frères à nos pêches à fascines. | q ia Couronne les terres lointaines de l'Amérique. Cet c^oses ° ^ e  une sons à construire. Des architectes

Flaherty lit deux explorations de l'Ungava. Dans son second | . . .  , occasion splendide a ceux qui et des contracteurs furent meme
voyage, il se rendit jusqu'à la Baie d'Hudson par la rivière Payne. I UI16 DBl lB B S B B R 0 B R B B  spéculent sur les loyers: les pro- invités à exprimer leur opinion
Jusque là. l'intérieur de ce pays n'avait été parcouru que par les! Dans nQS paroisses, il y  a  eu un premier colon. Celui i l '^ h e u r e u x  ^ u e l e  '
Esquimaux. C est une région nettement arctique ou le re9u® y c " de Roberval fut Thomas Jamme, qui se tailla un domaine sur les " . ‘ établi un con

«sr=
en particulier le 9. le 15 et le 16 octobre. Ces journées avaient été Un petit scandale a éclaté à rien; nous pouvons battre ceci je reP°s de son ame. Son Excel 
précédées de vent très violent et. durant l'obscurité, il y eut des ce sujet, et il pourrait bien en de- aujourd'hui, car, après une gesta- °" cc gr Uourchesne y assis-
6clairs et de terrifiants coups de tonnerre. La pluie qui tom bait1 venir un grand. Le conseil du tion de plusieurs lunes, le minis- a,1 ' i î n,OUrL " X" p** ?•
alors était de couleur noire et sentait le souffre. On n'a jam ais comté de Londres possède plu- tre a enfanté deux m aisons. J ge' . j  e caanom e U.-ti. Beaulieu, 

, . .1 ,, v . -  i  • . v ' % T cure ae ote-v ec iie  au dic, ofn-trouve, semble-t-il, d explication satisfaisante a ce phenomene. Long- . ■ .. ........................................ ..................... ■ -  .............. ■■■■■■ - ' 1AU *#•« #. ». « • 1* * j» ' a* -i a • i ! ~ ciait connue celcorant»

1 = <*=n C' “ q“ ‘ ° °  en,P ‘° n ° ‘‘"’S V° Can" i LE COMTE DE RIMOUSKI I AU CONSEIL MUNICIPAL '
A DEPASSE DE $ 1 1 8 .6 5 0  - ~ " doi=™ =«-
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cum laude ». Prix Saint-
au

en

eaux se retirent.

pre-
Enfin, les plans ont été accep- v , _

tés, les fondements jetés; les murs cn  ̂ v î? e C(™saps-
cal en 1910-12. C est lui qui cé lé ­
bra la première m esse à Saint-

reserve 
jamais de l'Ungava ?

Henry DESCHAMPS.

DUL’ELEVAGE
RENNE (Dr SAPi

Pour un nouveau chem in par le 
to rd  du som m et de la c è le  UNE JUTRE RUHEUR A

crit au 5e Emprunt de la Victoire, VBrS I 361(^011, 60 partaHI DDfipnC nil "I IRFRATflR
montant global de S693.650,00.| d p Un o i n p  HP Ifl Hflfl I ÎVPF LIDERHIUn

-------------  I Son objectif qui était de S575.000. - 1  Uti I UdlllC UtJ Id UUU LIVtil
Rien assurément ne serait plus intéressant qu'une histoire com- • 00 a donc été sursouscrit et dépas - 1  nil —  ArnPIlt/IO'P PÎ riïKP fl P ̂ es rumeurs concernant le « Ll-

pléte des expeditions dans l'extrême-Nord. On constaterait quelle sé de SI 18,650.00. | ^ 1 Hipvlll b  H bcrator », bombardier disparu
large part ont pris les Canadiens-Français dans ces expéditions. A elle seule, la Ville de Ri- DOSSBSSiOÜ 0606883^ 68 —  depuis le 19 octobre avec 24 per-
Mameureusement leurs rapports sont plutôt laconiques. Humilité, I mouski a souscrit S341.000, soit | " sonnes à bord, ont été fort nom-
indifférence ? On ne sait. Seul, à  bien dire, le capitaine J.-E. B er-1 $166.000 de plus que son objectif OCtfOl 06313006 DOUf I BO~ breuses, m ais elles se  sont avé- 
nier a écrit des rapports que l'on peut étudier avec profit. C'est de $175.000. Le montant souscrit . ,. , , . , , r®es toutes san s fondem ent La
dommage que nous n'ayons p as de documents plus substantiels, ($341.000) comprend la souscrip- ■ M 61160 06 C6 6060110 60 Or P*us récente, qui ne paraît pas 
à part, encore une fois, ceux du capitaine Bemier. i tion spéciale des banques ($7450.-, (m oins fantaisiste que les autres.

Nous savons qu'un des nôtres avait projeté d'écrire l'histoire 00) et le montant de $102.850 sous- ! VBli ’ es* celle de la  découverte du
des expéditions dans l'extrême-nord. Nous voulons parler du Dr crit par les em ployés de Price ______  " Liberator », il y a environ une
Eugène Dick, auteur de plusieurs romans canadiens, entre autres • Brothers suivant « p ay  roll » et , . Q._ sem aine, dans notre région. Le
« Un Drame au Labrador ». Il avait accum ulé nombre de d o cu -ile  cam p militaire. Mardi, e novem  TC  • bombardier disparu
ments relatifs aux expéditions polaires, m ais la mort, vers 1920,1 Le comité unitaire de l'Emprunt une seance genera e u ons®‘ retrouve le 5 novembre, accroché 
l'empêcha de réaliser son projet. Quant aux documents qu'il avait avait pour présidents conjoints municipal e a vi e e imous , a un arbre dans la foret, a  plu-
recueillis, on croit qu'ils sont perdus. C'est dommage. On aurait MM. L.-P. StLaurent. industriel tenue a  1 hotel de ville, a B heures sieurs milles des habitations, en-
peut-être appris quelque chose de nouveau sur les explorations du et maire de Luceville, et Wilfrid P1™" ®onl ^reS,eIliV« C malf.c ,re Biencourt et Lac-des-Aigles, a-

Ouellet, commerçant et maire du P-'E. Gagnon et MM. les conseil- vec 22 morts en état de décom-
j lors François Gagnon, Elzear Co position avan cée  et 2 survivants.
I té et Oscar Morissette formant Ceux-ci, prisonniers dans la  car-

En 1920, l'explorateur islando-canadien Stefansson. en route | SOUSCRIPTION DE PLUS DE S3 quorum sous la présidence de lingue de l'avion, n'auraient eu
MILLIONS PAR LA DIVISION monsieur ,e  maire. I aucune possibihte de donner si-
NO 1 DE KAMOURASKA A La séance est ouverte par la' gne de vie à  l'extérieur. Ce sont 
GASPE. récitation de la prière. — Les pro- des chasseurs et colons qui au-
Dans la division No 1 qui s'é- cès-verbaux des 18 et 25 octobre raient fait la stupéfiante décou-

dernier sont lus et adoptés. | verte. Chose étrange, cette nou- 
Proposé et résolu que les comp- velle sensationnelle qui intéres- 

tes suivants soient approuvés et se l'Amérique entière serait restée
ignorée de tout le monde depuis 

Liste de p aye No 72 98.57, No g jours; les journaux de
André que Radio-Nouvelles

SON OBJECTIF DE $ 5 7 5 .0 0 0P ro je ts  d ’avenir QUI CONNAIT CET 
EXPLORATEUR?

i I
Le comté de Rimouski a sous- !

Ilde nouvelles tenta-Vi endrat i l  un temps où, après la guerre, 
lives d élevage du renne seront faites dans le nord de 1 Amérique ? 
Il y a lieu de l'espérer, car. depuis les dernières tentatives dans 
ce sens, on aurait .appris à parer aux causes qui ont fait à peu  
près rater les expériences du passé, comme celles du Dr Greenfell 
dans le Labrador terreneuvien et à Terreneuve Pourquoi ne reus- 
sirait-on p as dans notre Labrador canadien ?

Quoi qu'il en soit, ce ne sont certainement pas les pâturages 
qui manqueraient au renne en Amérique du Nord. On en suppute 
l'étendue à 300.000 m illes carrés, hiver comme été. Que dire de 
1 immense territoire de notre U ngava québécois dont certaines par­
ties devraient être des endroits favoris pour ces anim aux nordiques, 
telle naguère la partie du Parc des Laurentides qu'on appelait les  
« grands jardins » et qui fut comme le rendez vous général des 
caribous lorsqu'ils fréquentaient notre province qu'ils ont brusque­
ment quittée voilà un quart de siècle.

Il y  a une vingtaine d'années, une puissante com pagnie avait 
entrepris d'élever le renne sur une grande échelle le long des côtes 
do la Baie d'Hudson. Elle s'engageait à transporter, pour commen- 

1,500 de ces bêtes d'Alaska à travers le continent jusqu'au 
territoire assigné. La ferme d'élevage devait mesurr 75.000 milles 

Les ambitions de la com pagnie étaient vastes. Elle pré-

un
!

aurait été

capitaine Joseph Bernard.
Le capitaine Joseph Bernard ? Voici à peu près tout ce qu'on Bic.cor.

en sait:
carres.
tendait ressusciter la race pratiquement éteinte des rennes du p ays  
et repeupler de ces animaux les régions du nord de l'Amérique. Le 
gouvernement accepta la Charte de cette com pagnie en 1918. Il 
exigea que celle-ci, après cinq années d'opération à partir de 1921, 
lui remît chaque année cinq pour cent de son troupeau pour les  
besoins de Sa Majesté, et qu'elle procurât des rennes aux colons et 

naturels du p ays m oyennant S50.00 par tête. Le représentant

vers le Pôle Nord, affirmait avoir rencontré dans l'extrême-nord du 
• Canada un petit navire com m andé par le capitaine Joseph Bernard 
à la recherche, dans les régions polaires, de matériaux ethnologi­
ques pour le m usée de l'Université de Pennsylvanie. Un peu plus
tard, un membre de la police fédérale du Nord-Ouest, revenant tend de Kamouraska à Gaspé, le 
des bords de l'océan Arctique, apportait une lettre de ce capitaine montant total souscrit au 5e Em- 
Bemard, parti depuis 1916 et dont on n'avait eu  jusque-là que de prunt de la Victoire a été de S3.- 
très m inces nouvelles. i 68.950.00. réparti entre 10.762 Pa_Ye s*

Le « New-York Post » du 10 septembre 1920. qui donna le tex- souscripteurs et un pourcentage 
te de cette lettre dans une correspondance de Philadelphie, dit: de 136%% de l'objectif. ! S lb o t  5 00. Lionel Michaud 3.75. raient rien s u  o u  d u  m o i n s  n ' e n
”, Berna' d est, un 'YP8 généralem ent peu connu, m ais c est une des .......................  .......... ................ - - Joseph C hassé 5.00. Raoul Goulot auraient soufflé mot. Voilà un

S  Nombreuses 1 f f * d” pl“  " °"  ta "
souscriptions . .

rement les moeurs et les coutum es d es tnbus éloignées avec les- ---------  I ,ers. Ltd.. 23.12. Léo N. D uchesne Proposé et résolu que la de-
quelles il vint en contact... Jusqu ici les seules nouvelles qui nous Lu région de rEst de la Pro. 0.72. Fret 39.38. Express 0.23 et m ande de M. Cyprien Bélanger
étaient arrivées des territoires ou ce hardi m ann fait des excavations vince par conséquent celle de la 1.33, Dustbane Mfg Co. 9.18. , soit référée au Comité pour étu-
dans d anciennes villes polaires enfouies sous les g aces e a oui* r£gjon Bas St Laurent, est ar-1 Le Conseil reçoit les commun!- de et considération .
be, c est que les indigenes mouraient de faim. On se eman e ja première pour le haut cations suivantes: I Proposé et résolu qu'un permis
comment le capitaine Bernard a pu subsister. Il n en dit nen ans pourcentage de l'argent prêté lors Un rapport du Comité général de bâtir soit accordé à  M. l'abbé 
rm lettre, sauf c e  mot bref : C est une terre bien .deserte pour y res or. du y e Emprunt de la Victoire, en date du 25 octobre 1943. le- P.-E. Dubé, ptre, conformément au
Le gibier est bien rare et les indigenes aussi, a  cent m es a a  ron p e nom breuses souscriptions ont quel rapport est accepté et ratifié, certificat de l'Inspecteur et aux
de... Aussi, n avons-nous pas m ange très bien ». Voi a qui es ^  faites. Dans Rimouski, 1815 Une lettre de remerciements règlem ents de cette ville,
assez laconique. En saura-t-on jam ais plus long sur cet explora souscriptions; Matane, 2076; Ma- pour condoléances exprim ées à  j Attendu qu'il existe depuis plu-
teur canadlen français ? _ onpr n tnf *a °éd ia , 390; G aspé, 3.099; Bo- M. et Mme A lphonse Duchesne. > sieurs années un aéroport à  envi-

Marion uHAPDtLAlNfc.. n aventure, 737. Dans ces  comtés. Une dem ande de M. Cyprien ron deux m illes des limites de la
les C aisses Populaires ont sous- Bélanger pour faire poser une lu -(v ille  de Rimouski dans la  muni- 
crit de substantiels montants. La mière de rue en face de l'église cipalité de Rimousld-est;

’ C aisse Populaire de Rimouski a de St-Robert-Bellarmin. I Attendu que cet aéroport est u-
miné, lundi, ses opérat'-^s pour prêté $144.000; celle de Matane, I Une lettre de Aluminum C om -. tilisé régulièrement, est d'intérêt
l'année en cours. Elle reprendra $23.000; à  M atapédia, $22.600; à  pany of C anada offrant en v e n te 1 public et m êm e international pen­
se s  activités le  printemps pro- G aspé, $14.550; et à  Bonaventu* un engin « Dominion Crossley dont la  présente guerre, qu'il est

Diesel » de 250 forces, avec gé-1

aux
du Canada français dans cette com pagnie était un journaliste de 
Montrél, M. Harry Bragg.

Mais... depuis, on n'a jamais plus entendu parler des grandes 
entreprises de cette com pagnie.

En 1919, une autre tentative de m êm e nature sous les auspices  
du gouvernement canadien alors qu'un explorateur arctique. Star­
ker Storkensen. devait s'associer a v ec  l'autre explorateur polaire, 
Steiansson, qui l'attendait dans le nord pour exécuter un plan d 'é­
levage du renne dans les toundras de l'ouest canadien. On devait 
s'inspirer de l'exem ple donné par le gouvernement américain qui.

1902-03, importait de l'Alaska 1.200 têtes de ces bestiaux dérivés 
de notre caribou. Disons que ce troupeau de 1,200 têtes, en 1915, 
était monté au chiffre de 70,243 sujets.

M ais de la tentative canadienne d 'élevage du renne, on n'en­
tendit plus parler. M ême fiasco, semble-t-il.

Manifestera-t-on plus de persévérance dans les  tentatives fu­
tures ? De quelle utilité serait le renne pour les populations du 
nord, en particulier du Labrador ! L'élevage du renne est. dit-on. 
beaucoup plus économ igue que celui du boeuf et du mouton et il 
n'est aucune partie de l'animal qui ne puisse être utilisée pour des 
fins domestiques et le commerce. Sa chair est au ssi délicate que ce l­
le du boeuf et de l'agneau. En 1916. le gouvernement suédois v en ­
dait 45.500 rennes en carcasses à des agents de ravitaillement a l­
lem ands, ce qui équivaut à  3,400 tonnes métriques de venaison, 
au prix de 28 sous la  livre, argent canadien.

On voit donc d'ici l'utilité du renne seulement du côté comestible, j

meme 
n e n  au-

rumeurs ».

en

i

Scierie fermée
LAURENTIN. La scierie Price Brothers a  ter- chain. 1 re, $10.600. (Suite en dernière page)W jlJ ----- i
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Le comté de Matane 
souscri t  1 9 0 %  de son 
oujectit de $310,000.00  à 
l 'Emprunt de la victoire

rfàifl
I

MORT ACCIDENTELLE DE 
M. ALBERT DUBE, H01ELIER ; acquit té par le

président de la Cour 
d’Assises à Percé

Décès i Colon honorablement Fréteur coulé!
IdÜi&L ^

' " H
— Le S ém in a ire  d e  R im ousk i 

v ien t d 'etre ép ro u v e  par la  m ort CW UIIC QC NIA | APtDlA 
d e  M. A lired  D a sto u s . etud iant en  U1 ,U L  UC m H IH rLUIH

p .
S s  d ^ M  Isidore D astou s. d e  S t - . C O U R S D'UNE EXCURSIO N DE P erce . P. Q . -  Il v ien t d e  s e
G ab rie l. La d ép o u illé  lut e x p o s e e  PECHE produ ire un la it a s s e z  rare, au x

sa lo n  du  S ém in a ire . Les lu n e -1 7 ------ -- A s s i s e s  qui s e  tiennent p résen te -
r a il le s  ont eu  lieu  c e  m atin  d a n s  ^ e s  h o te liers  le s  p lu s  en  v u e  m en t a u  P a la is  d e  Justice d ■» P. r Le com té d e M a ta n e  e s t certai*
la  c h a p e lle . <*e 1q r ég io n  g a s p e s ie n n e , M. J.- c e ,  d istrict ju d ic ia ire  d e G a s p e , n e m en t l'un  d e s  rares c o m té s  d e  C uba.

— U n e co n c ito y e n n e  b ien  co n - D u b e, proprietaire d e  1 h o- so u s  la  p r é s id e n c e  d e  1 n o i iu r a - .j  ,od l C a n a d a  q u i a  rem porté j
n u e  et e st im ee  v ien t d e d isp a ra î- R estig o u ch e , d e M a ta p é d ia , / lu g e  A lired  b a v a rd , d e  la  C our un  s u c c è s  au  co u rs d e  la  c in - i 
tre en  La p erso n n e  d e  M m e L ouis est mort a cc id e n te lle m e n t ven d re- S u p érieu re .
P erreau lt «Marie D e sc h e n e s . tille  d - d ®m l®r a u  cours d 'u n e  excur-
d'H enri' d e c e d e e  le  8 n o v em b re . S10n d e  P e c h e  sur la  r iv iere  R es- d Espoir, du  n om  d e  D onat liu jo .d  
Elle éta it â g é e  d e  62 a n s  et 10 tig o u ch e . Le can ot d a n s  le q u e l il a v a it  e te  .arrête so u s  u n e a c c u s a -  
m ois. S e s  lu n era ille s  ont eu  lieu  s e  trouvait a v e c  so n  fils. Jean- lion d e  v o l d e  b illo ts, et à  lu su ite  

la  ca tn ed ra le  jeud i, au  m ilieu  P au l P ut attem dre la  r ive , ou  on d e  so n  en q u e te  p rélim in a ire , ten u e  
____ _ a s s is ta n c e  co n s id era b le . lui P orta seco u .n . b on  p ere  m i u  Y a  q u e lq u e s  m ois, il a v a it  é té
E lle était la  m ere  d e  M. Arthur en !r/ralIJf d a n s  16 50uraJnt raP id c - ™ d a m n e  Par le  ^ a g is ir  it 
P erreault et d e  M m e A . C a n u e l M - D ub® e ia l< a<3e d « 60 a n s  district a  sum r so n  p ro cès do- 
(M a d e le in e ) . d e  R im ouski, et la  et était b ien  con n u  et est im e  van t le s  jures d e  la  Cour a  A  

d e  M m e G .A .  D e sc h e n e s , d a n s  toute la  reg ion . S e s  r e se r v e s  se s .
d e  c h a s s e  et de p e c h e  é ta ien t le  A p r e s  le  ch o ix  et 1 a sse r m e n ta -
r e n d e z -v o u s  d e s  a m a teu rs  le s  tion d e s  dou ze jurés qu i d e v a ie n t
m ieu x  co té s . Il était un d e s  d irec- en ten d re  la  c a u s e , et d éc id e r  du

; Propriété d j M . J.-B. G a g n é , do  
C ap -C h at, o ù  le  n av ire  lut 
constru it il  y  a  d ix  a n s. r A1 0
H alifax . —  O n  a  a n n o n c é  lundi 

dern ier  d a n s  le s  c e r c le s  m aritim es  
1 ic i q u e  le  petit fréteur c a n a d ien  
: " M étis »> a v a it  c o u lé  d '.ns le s

I:

4.M ont-Joli à  l'h on n eu r a v e c  
d e so n  objectif %°294 /O

e a u x  du  su d  et q u e  so n  é q u ip a g e  
a v a it  é té  d é b a r q u e  à  La H a v a n e .

u u

7777f7Z?/7%
Le M étis. 95 ton n es , est cc*'c i­

d e r s  co m m e u n e  perte m aritim e  
q u iém e  c a m p a g n e  en  la v e u r  de j ord in a ire . A u c u n e  action  en iic . -ie 
i em prunt d e  la  v icto ire .  ̂ j n 'entra en  lig n e  d e  com p te  d a n s

11 sera it trop lo n g  d e  s ig n a ler  j gori c o u la g e , d it-on . O n m an q u e  
la  v a leu r  d e s  efforts d e  cer ta in es  | en co re  d e  d é ta ils  con cern an t son  
lo ca lité s  du  com té, m a is  le  co m p  n a u fra g e . O n  croit ici q u e  tous 
te ren d u  c i-d e s so u s  d o n n era  u n e  ie s  m em b res d e  so n  é q u ip a g e  ont 
ia é e  a s s e z  ex a c te  du  m a g n ifiq u e  été

Vaa

>Jn co lo n  d e  la  co lo n ie  d u  V a l

' 1 J I ■ f ien
s a u v e s , m a is  on îa n o re  corn-

résu ltat ob ten u  d a n s  c h a q u e  v ille  b ien  d 'h o m m es é t a i s -1  à  bord
Le M étis, n a v ire  d e  100 p ied s  

éta it inscrit à  M ontréal, et ét il 
objectif ex p lo ité  p ar Burns F i s h c i e ’- de

294.0 H alifax . Il com p ta i! surtout d e s  
h o m m e s  d e  la  N o u v e lle -E co sse  

d a n s  so n  é q ” io a q e , povs le s  or- !
201.4 d res du  c a p ita in e  Jam es M isener, |
214.4 d e  H alifax .

11 ? V° U été  construit il y  a  dix INDISCRETION
a n s  a  C a p  C hat, Q u e . Le registre

184.0 c a n a d ie n  m en tio n n e  le  nom  de M. i l l  PnESBlTERE
180.0 jean-B . G a g n é , d e  C ap-C hat. I I I L 0 U M U ,L  
176.3 co m m e propriétaire.
176.0

d i
p a r o is se  du com té. 

L ocalité3s;- M ontant %  sur

1sou scrit
176.400.00

so eu r  
d e  notre v ille .

— A  P a d o u e , le  9 n ovem b re , est 
d é c é d é  M. Josep h  C hores!, â g é  
d e  64 a n s . Lui su rv iven t, outre  
so n  é p o u se , M m e C haresL  o n ze  
en ia n ts , dont le  so ld a t A im e

“La form« la plut para tout laquelle le tabac peut itn /um À ”1M ont-Joli
- te  d 'av ia tion  et

leurs le s  p lu s  actifs du S y n d ic a t sort d e  l'a c c u se , le s  tém o in s  à  M ont ioli 
d'in itia tive d e  la  G a s p é s ie  et d e  c h a rg e  d e  la  C ouronne  
l'A so c ia tio n  d e s  H ôteliers d e  la  rendre leur té m o ig n a g e  à  tour d e  

. r G a s p é s ie . , rô le . A p rès  q u o i, le  procureur d e
' - I H x  Ilets C aribou , r é c e n v  n Lui survirent son  é p o u se  (F lo r e 1 la  C ou ron n e  d é c la r a  sa  p reu v e  S .-C . d e-M étis

m ent, u n  o c to g én a ire  b ien  c a r  P o m er .’; q u a b e  ills et trois filles: c lo s e  A u  m om en t ou le s  p rocu- G ro sse s-R o ch es
n u  e s t d é c é d é  en  la  p erso n n e  d e e c a p h a m e  R oger D u b e, m struc- rears d e  1 a c c u s e  s e  le v a ie n t pour g l Ulric 
M. P ierre-Z oel C o m ea u , h ere  du ,eur de 1 a/ m f e ?  V a lcartier. le  p resen ter  u n e  m otion  d e  n o n -lie u  S te -F la v ie

tille  M m e Johnny ausrsl d a n s  ’e ud e u !1 s °  ™e r e ’ c u s e ', a u c u n * Poursuite a u  cri- C ap -C h at  
Jourdain (V icto r ia '. M m,e F ran ço is  D ube. d e  St O cta - m m el n  aurait du  etre en trep rise . S te -A .-d es-M o n ts

- A  l'H ôpital S ,-Joseph , le  7 v e -d e -M etis . p lu s ieu rs  h e r e ,  et et q u e  rien  n e justifiait qu u n  a c  C a p u c in s

_  ,
â g é e  d e  41 a n s . La d ép o u illé  M lles A lp h o n sm e  E u g em e et Lu- p resid en t du tribunal a term in e M a ta n e  S585.600.00 ou 190 

y . „ n Tm ia- c ie n n e  D u b e, d e St O c ta v e , M m e so n  e x p o s e  en  d ec la ra n t qu  il

% L " : u l e s  f u t a i l l e s  eu ren t S T "  ^

1 v ille , et M m e J. D ubé, d e  B a ie d e s -  C est la  prem ière  fois m*e le  fait 
S a b le s , m ère  d e M. l'a b b é  P aul- s e  produit, d a n s  le  A -tr ict d e  i ’CR/iPr> 11 • T *e s  ê s  m u n ic ip a lité s  e n h e  R iviè-
Em ile D u b é . curé d e  St-R obert G a s p é . à  l'o c c a s io n  d un term e *- Lml h U ll I tc -d a -L o u p  et r idm ondston , N. B.

d e s  A s s is e s ,  et c 'est a u ss i la  pre- < \‘ I t Ln ce lte  o c c a s io n  le  C om ité Ré- G râ ce  à  un e récen te  in itia tive de
Les fu n éra illes , qu i furent h è s  m ière fo is q u e  12 jurés, rrorès a- U M uiL  g la n a i d u  lim b r e  d e  N o ë l exp é- n a ü io -C a n a d a  et d un C om ité in ­

im p o sa n te s , ont eu  lieu  m ard i voir é té  a p p e lé s  à  en ten d re et à  ----------  d iera  p lu s  d e  9.000 lettres en  v u e  terd io césa in  n o m m é par l'ép isco -
m atin  à  St-Laurent d e  M a ta p éd ia . juger u n e  c a u se , d o iven t s e  retirer Le co m té  de G a s p é  N ord S u d , d 'obten ir un  m on tan t m in im um  pat, 1 a u b a in e  d ecou ter  s a n s  in- I.ouis-EiKtcne Grenier, de

N os s in c è r e s  c o n d o lé a n c e s  à  la  s a n s  a v o ir  à  ren d re  a u cu n  v e r d ’-.t dont i o o ie c t ii du c in q u iè m e  e in - d e  au.OUO.ÛO pour l'a id er  à  con- d iscrétion  le s  é c h a n g e s  d e v u e s  S'. 1. : iroy ( G a s p é 1, vient d 'e tre
fam ille  en  d eu il. i L 'a v o ca t d e l'a c c u sé  éta it M e prunt d e  la  V ictoire é ta it d e  S332.- tinuer la  lutte contre la  tubercu- d exp erts en  s c ie n c e s  m o ra les  est promu lieutenant d a n s

lo s e  d a n s  notre rég io n  s i gra v e- on erie  à  tous. canadienne.
T ou s le s  d im a n c h e s  soirs, à  

h eu res, d e s  th éo lo g ien s .

120.850.00
34.300.00vinrent p r icev ille

bte A n g è le  de  
M érici

rie D esm a ra is . O .P ., docteur on
200.110.050.00

4.600.00
1.800.00  

21.550.00
8.800.00

p h ilo so p h ie  et en  th éo lo g ie , q u i a  
é tu d ié  la  te ch n iq u e  d e  la  ra d io - 
p .io n ie  ca th o liq u e  en  Europe, au x  
E tats-U nis et en  A m ériq u e  du  

p rogram m e rad io p h o n iq u e  Eud, d ir ige  cotte  ém iss io n  du  di- 
d'un  g en re tout à  lait n o u v e a u , m a n c h e  so ir  à  c in q  h eu res, d e

m êm e  q u e  "tes au tres p ro g ra m m es  
d e d e  l'H eure d o m in ic a le  (la  c a u s e ­

rie d a  sa m e d i soir à  huit h eu res

v ille  d e  M atan e et
d é g . ca n to n n é  139.050.00  

r e " B aie d o s  S a b le s  et
173.8

Owe, lure de U n nom bre c o n sid éra b le
11.750.00

2.?.on.no
8.950.00

10.500.00
26.500.00

5.800.00  
300.00

2. 200.00

146.8
118.6

p erso n n es  a im era ien t écou ter  le s  
co n v ersa tio n s  d e  p resb ytère . El­
le s  regrettent q u e  le s  d evo irs  d e  
la  d iscréiion  le s  em p êch en t d e n ­
tendre le s  prêtres parler entre
eu x  d e s  p ro b lè m e s  re lig ieu x . Il a sp e c t  m o d ern e , a lcr ie . concret. 

Lundi p roen u m , le  io  novem b re, leur se m b le  q u e , d e  cette m a n ié - ,Jfc p u b lic  a  d é jà  m a n ifesté  son  
m arq u era  l'ouverture d e  la  cam - re. e lle s  com p létera ien t leurs a p p ro b a tio n  par 1 e n v o i d un  
p a g n e  a n n u e lle  du  Tim bre d e  c o n n a is sa n c e s  sp ir itu e lles  et se  nom bre c o n s id e r a b le  d e lettres  
N o ë l d a n s  notre rég ion , q u i corn- d ir igera ien t vers D ieu  a v e c  p lu s  *or* e n c o u r a g e a n te s . A  c a u se  do  
p ren d  to u tes  le s  m u n ic ip a lité s  si- d e sûreté. c e s  m u ltip les  té m o ig n a g e s , 1 H eu-
tu é e s  en tre le s  co m tés  d e  K am ou- Pour sa tisfa ire  c e  désir  in ex- 10 d o m in ic a le  p ou rsu ivra  son  

“  ra sk a  et d e  G a s p é  a in s i q u e  tou- prim é m a is  réel, on  a o rg a n isé  o eu v re  a v e c  1 a ss u r a n c e  d e rem -
un p rogram m e ra d io p h o n iq u e  P br u n e  fonction  so c ia le  d e  La 
ci un g en re  tout à  fait n o u v e a u . p la s h a u te  im p ortan ce.

et la  m e s s e  du  p rem ier d im a n ch e  
du m ois, d e on ze  h eu res  à  m i­
di*. Le Père D e sm a r a is  v e il le  à  
gard er  à  l'H eure d o m in ica le  so n

127.1
M éch in s 105.0

100.0m e au; u n e
64.5 (C om m u n iq u é)
60.0
44.0

d eo
ac- son  objectif.

(C o m m u n iq u é ).
lie u  m ercred i.

— A p rès  u n e  lo n g u e  m a la d ie , 
lu n d i soir, à  N otre-D am e du  L ac, 

su c c o m b é  M m e A lc id e  F our­
n ier  (A g la é  D ufour), à  l'â g e  d e  64
a B ellarm in.

P ro m o tio na n s.
— A  S t-G ab rie l, le  6 n o v em b re , 

M m e Josep h  P oulio t (A m a n d a  D u ­
b é ) ,  â g é e  d e  78 a n s ._____________ u r in e s

G eo rg es-E tien n e  B lanchard , 
té d e  M e L éo n id a s C loutier, 

; m e a v o c a t-c o n se il .

uuu. a  o o te n u  *.436.2. J. c e  q u i  r e ­
p r e s e n ts  131 p o u r ____t a u  q u o ,a.
C es cn ib res n e  sont j, s  d éfin itus. 
ce p e n d a n t, et le  résu h u t fin a l se r a  m a la d e s  h o sp ita lis é s  d a n s  notre m o is is  parm i le s  p lu s  com p eten ts  
co  nu p lu s  tard. sa n a to r iu m  et d a n s  n o s  h ôp itaux  du C a n a d a , rép o n d en t à  d e s

P lu sieu rs m u n ic ip a lité s  d e  G a s- r ég io n a u x , notre com ité  a distri- q u estio n s  qu i leur so r t p o s é e s  
p é  ont très b ien  la it d a n s  la  ca m - o u é  cette  a n n é e  p lu s  d e  100 g a i- Par le  pu b lic . Ils ab ord en t v o lo n  
y u g iie  a e  1 em prunt. Les so u sc r ip - 1 Ions d  n u lle  d e  fo ie d e  m orue à  - rs le s  p ro b lèm es le s  p lu s  
lio n s ont atteint 440 pour cen t d e  cer ta in es  fa m ille s  p a u v r e s  don» lnnts: le s  lo is  d e  la  d o u a n e , le s  
iu c ,e u u ,  a  M arsou is. L es r ito y - le s  m em b res  é ta ien t m e n a c é s  règ le m en ts  r e l i t i ls  à  1 im pôt 
en s  d e  G a s p é  ont sou scrit S241.- p a r  la  tu b ercu lo se . La guerre le rev en u , la  n a tio n a lité  ju ive de  
60U. so it 1P5 pour cen t d e  leur ob- n o u s  a  e m p ê c h é s  d 'ob ten ir  jus- Jésus, le  sa lu t d e s  in fid è les  d e  
je -tii d e  plnb.üOO. V oici q u e lq u e s  q u 'à  d a te  le  ra y o n -X  am b u lan t t o n n e  foi, etc. Ils d on n en t carre- 
d e ta ils  in téressa n ts o b te n u s  d a n s  pour le  d é p is ta g e  projeté d e s  tu- m en t leur a v is  sur d es  c a s  pra-

b ercu leu x  d e  notre rég ion . C ep en - tiq u es  co m m e le ri'-oia^n lr 
d an t la  liv ra iso n  d e  cet a p p a re i1 m a n ch e , l 'u sa g e  d e  la g r a is se  de  
q u i coû tera  en v iron  S Î 0 .00O.O0 n e  r°* le s  jours m a ig res , etc. J.s di- 
sau ra it tarder et n o u s  e sp éro n s sen t s a n s  a m b a g e s  leur a v is  sur 

recev o ir  d è s  le  prin tem ps le s  m a r ia g e s  d e  guerre, sur le s
d ev o ir s  d e s  p a ren ts  v is  à-

N olre co m ité  é tu d ie  é g a lem en t leu rs filles cé lib a ta ire s , sur l'obli- 
l'opportunité d 'o rg a n iser  certa ins g a lio n  d e s'en rô ler  d a n s l'action  

3.6 cou rs s p é c ia u x  d a n s  n os in.-titu- ca th o liq u e , etc.
9.500 tse lio n s  r é g io n a le s  e n v u e  d 'am élio - v e  qui d on n e  b e a u c o u p  d e  

95.450 173.5 r i j  la  s itu a tion  d e  n o s  m - H d e s  ch arm e à  c e s  « co n su lta tio n s »,
institu- c 'est q u e l l e s  n e sont

a s s is -
com -M o r ts  o u tr e -m e r m en t m e n a c e e .

En p lu s  d a id er  a u  b ien -être  d es  cinq

VOILÀ SÛREMENT
' DUPA/N
MERVEILLEUX/A

L e so ld a t M arce l A rsen ea u lt, ----------
d e  l'in fan terie  c a n a d ie n n e  outre- U ne to u ch a n te  cérém o n ie  a  eu  
m er, fils  d e  M. S ta n is la s  A rse- lie u , le  m atin  du 8 n o v em b re , en  
n ea u lt , d e  B on aven tu re . a  su c -  l'é g lise  d e  M ont Joli à  l'o c c a s io n  
c o m b é  a u x  b le s su r e s  reçu es  a u  du se r v ic e  funèbre à  la  m ém oire

et pour le  repais d e l'â m e d u  so i- 
P arm i le s  C a n a d ie n s  qu i ont dat Ju les G a g n o n , un  d e s  prem iers  

é té  b le s s é s ,  on  rem arq u e  le  c a p o -  en fa n ts d e notre p a ro isse  à  per- 
ral P ierre B érubé, d e  M ont-Joli, dre la  v ie  a u  com b at en  S ic ile , 
fils d e  M. P ierre B érubé; le  so ld a t C om m e le  so ld a t G a g n o n  fai- 
P h ilip p e  O u e lle t , d e  R iv ière-B lan- sa it p artie  d e s  F usiliers du St- 
cb e , b is  d e  M. U lric O uellet; le  L aurent a v a n t son  d épart pour 
so ld a t R ichard  Cyx, fils  A lc id e , d e outre-m er, la  C o m p a g n ie  « C » 
G ran d e-E n trée, l le s -d e - la  M a d e- du  2e B ata illon  du R égim en t, so u s  
le in e ; le  so ld a t P aul-E tienne M i- le  co m m a n d em en t du  C apt. G.- 
ch a u d , d e  St ju ste  d u  Lac.

I

R o îa ry m o u sk i
oru

3*.PRO CH AIN CONFERENCIER.
—  Le m ajor G erald -B . F els. 
c ier -co m m a n d a n t du N o ô V o c a ­
tion a l T rain ing S ch o o l 
bre h on ora ire  du  C lub.

DEJEUNER PRECEDANT. —  Bill 
Brooke a  fort in té r e ssé  so n  a u d i 
lo u e  en  n o u s p a r la n t d e s  d ev o ir s  
du co m p ta b le  d e  la  L ie  
brothers. Bill m érité  certa in em en t  
d e c h a le u r e u s e s  fé lic ita tion s pour

jlfessllllpl
S o n  Exc. M gr F.-X. R oss, é v ê -  J'"A !berl L ev a sseu r , se  Tom  Bernier, q u , a o r g a n isé  le  ~ ,

q u e  d e  G a sp é , a  b e m  récem m en t endi ,1 a  la  r e s id en ce  d e M. O cta  b a n q u e t au x  h u îtres du 30 " " ‘
l 'é g lis e  d e  S f j e a n  d e  B réboeuf. ^  G a g n o n , a n c ien n e  r e s id e n c e  b re , a  jait a p p o r t  au  cou rs du
con stru ite  a  la  c o rv ee  s o u s  la  du  défunt, pour escorter jusqu  a  „ lu n ch  » et a  ren d u  com p te  d 'un j LhADHIllIT

d irection  d e  M. le  cure R olan d  1 e 9 h s® le s  nom breux p a ren ts  et profit n e l de $54.25. Les h u îtres « - t m i U r t l

Î S Æ f t t a ï  T S L T S i BAN» TEM.SGOÜATA _
20 m ille s  de C arleton . m esu re  ° ut[ e  i ° s b e r e s  et so eu rs  du d e- Dlen ta i, le s  c h o se s .   , reu sem en t p o ss ib le  a  cette cam - sion  d a ss is ter  a  u n e  reunion  d e
165 p ie d s  p ar 50 p ie d s , y  com p ris ^ n l- C h a rles . H enn-L.. O c ta v e  CIGARETTES POUR OUTRE- L es c o m té s  d e  R iv ière -d u -L o u p -; P ° g n e  d e  la  p lu s  h a u te  unportan- sa v a n ts  p erd u s d a n s  le s  h a u te s

" b é t o n  e t ° u n d sy stèm eSOUdSe te - L 'S . M ich au d . O c t a v ^ lT v e s -  d u b 'R o ta r y  d e l C o u s k i  a^expé^ | a r % q u ié m e % lp r u r S % ^ i o 'v i c °  ! sou scr ip tion  %  ^ .O o jrep ré - a d m is  d a n s  Im u m ité  d'un p r e s h ^

æ M f s r ü L t  Î Æ sœ z
la  r ég io n  d e  M a ta n e  et le  C hrist ^  L ev esq u e; s e s  n e v e u x  G a é ta n . R oya l 2 2e R égim en t. C A O  _ ; d °n t u n e. St-Eloi. a v e c  d e s  sous-1 P °Y ez  u n e  p rotection  pour vou s. “ I d «  â m es , ch erch en t
a  é té  scu lp te  p ar l'artiste c a n a - Jacq u es. Jean et D en is M orissette . E109086. C ap ora l R oland  A m iot ^ " p l io n s  rep résen ta n t 242 pour | vo tre fa m ille  e: votre reg ion . v e  t le s  m ..; e v r e s  - - a n s - s

s s j s r *  ^  , = M , M
g r a n d is se m e n t d u  p resb y tère  et 'an te  M lle E m m a G a g n o n , d e  v ille , C .I.R.U., C. A . O. —  E39J18. su ltat d e  la  c a m p a g n e  d a n s  le s  1 N ° f l : nd  Pere M arcel-M a-
d 'un  a b r i n 'a  co û té  q u e  $6000. M a sk in o n g e . *  S ergen t L ouis-José ah B e lla v in c e .  P rincipaux cen tres  du co m té . A l P resid en t: M o . au l-F m ile  G a-

Le m ajor J .M . G a g n o n . N .P.. 60 L A D  1 2 C T R  C A O  —  noter <4u e la  v ille  d e  R iv ière -d u - i P non , c.r., m a ire  d e  R im ons''-- V>-
2e O . C. du  b ata illon , rep réson - R4 9 4 l7 . S o ld at G e o r g e s ’ B ernard LouP a  souscrit 9250.000. so it j c e -a ré s id en t: Dr J.-A. C ouillard .
tait son  co m m a n d a n t le  Lt-Col. 4 M pd Rpr_ p]m RV  c  r  r ‘ 132.8 pour cen t d e  so n  ob jectif ■ m " d p r i--d irec teu r , S a n . St-G eor-
M .-A . P inault et le co m m a n d a n t A . O  d e  S180.000. 1 r e s:  T résorier: M. G eo.-H . de

La C o m m iss io n  d e s  Prix et du du 3e Bn, le  Lt-Col. Jos. P inault,
C o m m erce  v ien t d e  décréter q u e  j d e la  C a se  d e  G a sp é . M. et M m e  
le s  c o n so m m a teu rs  d e  lait à  Lu* J."A d a lb ert L an d ry , le s  lieu ten a n ts  .
c e v il le  p a ieron t, à  partir de lu n d i! C .-A . G a g n o n , H .-A . D u ssa u lt, | j  |% 1113X11113
dern ier, le  la it huit c en ts  la  p in te . J-'M.-C. C ou lom b e, MM. L.-J.-B. . |hrrnmnr>
En outre, le  v en d eu r  reçoit u n e  L ev esq u e . Isidore L ech a sseu r . D .- Ucà logU m oS  

d e  d eu x  cen ts  la  pinte du  : p - B ouchard , H.-R. B arbe, C .-A .
i B égin , G . H. d e  C h a m p la in . J.-A.

com b at. s  r j'U n i ”

et m uni-

la ROYAL'est sûrement 
_  une LEVURE i
\ f rf*$MERVEILLEUSE!\

une d iza in e  d e *  an ic ip a iités:
O bjocti! O b ten u  P.C

M ctrsouis
Mont-Louis
G randc-V ul luo
C loridornse
C u p  d u s  Hosiers

b iu r ju in v il le  
Slv- rh o roso

S 2.00Ü S ti.BUO 440 
6.600 220 

3.200 160

2.550 127.5
4.150 138 3

Price 3.000 
2.000

2.000 

3.000
155.000 241.600 155
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H. R heau lt, lu i a  rendu  le s  b o n ­ d ep roch a in .
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N ouve lle  é g l i s e < 33.000
6.000 

55 000
\

C h a n d le r

lorsq u 'ils  quitteront 
lio n s  pour retourner à  la  v ie  nor* sur un  t°n  d octora l, m a is  d u n e

la .o n  fam ilière.

p a s  fa ites5.903 13.430 360 c e s
oc!o C v

m a le . d e s  m ots
A v e z -v o u s  p e n sé  a u  b ien  qu e de tous le s  jours. En écoutant

sp é c ia lis te s  d e  l'H eure d om in ie
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»
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Seulement 2 Ç par 
jour assurent un 
pain savoureux

L’ENVELOPPE HERMETIQUE 
EN PROTÈGE L'ACTIVITE. 

PURE, DE CONFIANCE!

P rix  du la i t
ITOUIRHUMCSA 
$ d e  CERVEAU e t  J 

de VITRINE A
Mont . P o u r  C lin m p la in . '-»<4minis*T-ttoi.r 

Ob- Sous- ce n  
loctil  cril  t a q o

San.
KS t-G eo rq es: D irecteurs: MM. Léo- 

---1 -* M a ta n e : Z:D r  J .- R a r t o
slo o .o o o  $ 250.000  jo».» S i r o i s ,  R i v . - d u - L o u p ;  D r  S .  R e l i e s -

70.000 95.000  i i s .?  T e l e s .  G a s o é :  D r  T e - n - P . a u l  M o r i n .
25.000  42.9oo 171.2 N e w C c t r l i s l e :  D r  D . - S .  T h u r b e r .
îo.ooo 30.000  l e t .s  B a i e - C o m e a u .
30.000 32.300 107.6

I Cito do  R. du  Loup 
1 Trois-Pistol

C a b a n oi
N. D. d u  Lac 
Islo-Vorto 
Saint-Eloi 

1 Riviàro-Bloue 
S a in t -A rsèn e  
Estcourt

St-Louis d u  Hcr H a 
S a in t  C lém ent  
Sul ly

Sa in t -Cypr io n
C a c o u n u
Sain t -H ube r t

S t-Ep iphano
N.-D. du  Portuqo
S q u a l to ck

/  HUUEÉCLECTPIÇIjt dudr.woms
prim e  
g o u v ern em en t féd éra l.

» " ■ >  D ubé. o ie ., é -
a ion  p resen ts . (ration d e s  v iv re s  à  la  C om m is

A la  fa m ille  en  d em i n o u s  rei- sion  d e s  Prix et du C om m erce  !
„  ^  .  , .  . ?rons nOS p lu s  D e e r e s  co n d o - fixe d e s  prix m a x im a  a u x q u e ls  !

- M .  et M m e A rm an d  L avo ie  le a n c e s . le s  prod u cteu rs, le s  ex p éd iteu rs
font part a  leu rs p a ren ts et a m is  _ ----------------------le s  gro ss iste s-d istr ib u teu rs et le s
d e  la  n a is s a n c e  d un fils, b a p h - , d é ta illa n ts  par tout

s é  s o u s  le s  p rén o m s d e  Joseph- ; J y |j ||g  p eu v en t ven d re  le s  ch ou x , le s  bet-
Y von . P arrain  et m arra in e . M. , _______ tera v es . le s  carottes, le s  p a n a is

g ü ü  S
S fJ o s e p h  a  V a n co u v er . ,a et d e  la  C o lo m b ie  b r itan n iq u e . «<»»*» féd éra le s . L es p r é s id e n ts ;

T a z o n e  2 co m p ren d  tout le  reste  con jo in ts d e  ce lte  u n ite  son t M. le  
du C a n a d a . d octeur A nton io  P ^ r-d -s  d -  Rl-

v ière -d u -I.ou p , et M. E m ilien  M o- ( 
rin, d e  C a b a n e .

10.000 24.200 242
1 1,000 21.400 194 S

I  8.000 13.700 171.2
6 000 12.000 200

3.000 8.200 273
5.000 7.000 I 10

t 6.000 8.400 140
3.000 3.500 126.6

10 000 11 500 115 •
10 000 11 450 110 4
10 000 10.400 100 1

/.000 7.300 100
3.000 3,003 100

T ro is -R iv iè re s
Prenez un “Coke”=Soyons
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Deux enfants ont péri 
dans les flammes

Coke”= Coca-Cola
l.c s  noms populaires acquièrent tout 
naturellement des abréviations ami- 
cales. C est pourquoi vous entendez 
dire 'Coke" pour Coca-Cola.

u-

" % .Soies uti lisables 
de porcs

ou comment s*en tirer en Alaska
rPrenez un Coke", dit l'aviateur canadien en Alaska et, avec ces 
trois m ots, il se  fait un nouvel ami. Cela produit le mêm e effet 
dans les A lo u tien n es  que dans l'Alberta. Dans le m onde entier, 
le Coca-Cola signifie la pause qui ra fraîchit-ct est devenu 
le sym bole universel pour les étrangers à l ’esprit bienveillant. 

Emboutetlleur autorisé de « Coca Cola » 
ROYAL BOTTLING WORKS, MONT-JOLI.

TT"-------

H avre-A uberL  —  D eu x  en fan ts  
ont p éri d a n s  le s  f la m m es, lu n d i 
le  25 o ctob re , à  la  d em eu re  d e  
leu rs  p a ren ts . M . et M m e E lpide-
E. V ig n e a u , d e  G ros-C ap , Iles d e  so n . adm in istra teu r d e s  m e u b le s  d a n s  l'a ch a t d e  s o ie s  im p o rtées

I et d e s  b r o ss e s  à  la  C o m m iss io n  et d e  su p p lé e r  à  la  b a is se  d e  c e s  , l'" " 1’'!"' ^ I'?r d e  ° '  r_ °” i3 ,
7 d e s  Prix et d u  C om m erce, v ien t a p p ro v is io n n em en ts . O n  a  n o m m é „  . H a . Ye,nu a  R im ousk i n a r  ( 

h e u r e s  d u  soir et s e  p ro lo n g ea  d 'ém ettre u n e  n o u v e lle  o rd o n n a n - co m m e r.am asseu rs certa in s im - ,n a  e , ranD e nnr u n e  au

EEEHidrE EF rfFEPqui aurait été la cause du feu. batlus au Canada. Une pénurie Les prix qu on paiera aux abat- n'ont pas été blessés, mal ° leurs | 
Lorsqu'ils eurent du secours, il é- ai<?uë d'approvisionnements de leurs et aux ramasseurs sont voitures ont lourdement été en- ;

] soie* de porcs chinois importées fixés d 'après l'ordonnance. dommages*.

—au  C a n a d a  a  ren d u  n é c e s s a ir e
----------  c e lle  règ le m en ta tio n  afin  d 'ép ar-

O tta w a . —  M. Jam es-E . F ergu- gn er  u n e  perte a u  g o u v ern em en t Accidenti #  # #

m>yÿZ>
la  M a d e le in e .

L 'in cen d ie  s e  d é c la r a  v ers la

— le symbole 
amical t t

itait trop t a r d . ___ 660F1
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La démission du
général Giraud

u ne réalité. M ais il est ob ligé ,
pour ce la , de se  faire p a sser  pour
un autre et il n'est p a s  b eso in
d’insister sur le  nom bre d e s i­
tuations c o c a sse s  q ue ce  c h a n g e ­
m ent d'identité peut produire.

« Pour un sou  d'am our » vou s
sera  présenté au  R adio-Théâtre
Lux Français et p a ssera  sur le s
on d es de CJBR, Rim ouski et
CHNC, N ew -C arlisle. jeudi soir,
de 8 h. à 9 h. Le sp ec ta c le  ra ­
d iophonique sera m onté a v e c  le
soin  et la m inutie qui président
toujours à une réalisation  s ig n ée
Paul L'Anglais.

CHARLES DECHAMPS
AU RADIO-THEATRE LUX
FRANÇAIS DANS “ POUR
UN SOU D'AMOUR

LA CROIX ROUGE
l

Services des prisonniers de guerresé  d'être un soldat de la  France
avan t tout.

il(B.U.P.) —  On n e connaît p as
encore exactem ent les raisons l
qui ont p o u ssé  le gén éra l Giraud 1,1 sa  d ém ission  doit favoriser
u offrir sa  d ém ission  com m e pré- 1 e,,orl de guerre de l'arm ée Iran- Une d es plus b e lles  oeuvres de
sident du com ité d A lger l'avenir Ça ise  e lle  sera sa n s  doute un la Croix B ouge, d an s le conflit de guerre attendent a v ec  im pa-
seu l permettra de porter un ju- b ien fa it II est p ossib le  cependant actuel, est le secours aux pri- tience la distribution d es alim ents,
gem ent judicieux sur cet incident. que celle d ém ission  donne l'im- sonniers de guerre. A ca u se  de sa  qui se  fait le p lus souvent sous
11 est p ossib le  qu'il ait d écidé de c e s s io n  d un d ésaccord  entre les neutralité, ceite société peut ac-
consacrer tout son tem ps exclusi- dirigeants de la  résistance Iran- com plir des m ission s im p ossib les la Croix Rouge

ça ise  et alors ce  développem ent aux représentants d es p a y s  en- s a n s  ces  colis, les prisonniers
serait regrettable. Il pourrait en a ém is. D es m illiers de fam ille ont pourraient a  p ein e subsister avec
eue!, d an s ce s  conditions, jeter le  a insi b én éficié de se s  services. la  m aigre ration a llo u ée  par l'en
doute d ans le s  esprits et nuire La Croix Rouge internationale, j
a insi à l'unanim ité in d ispensab le à laq u elle  la  Croix Rouge can a- Pour nos com patriotes internés
à un effort de guerre total. d ienne est affiliée, est un orga- en  p a y s  ennem is, q uelle  joie que

Q u el que soit le  motif qui ait n ism e puissant dirigé par un co- de pouvoir faire cuire eux-m êm es
ca u sé  cette dém ission  il est cer- mite neutre en S u isse. Une de s e s  leurs propres alim ents. Lorsque
tain que Giraud poursuivra son sections le s p lus im portantes est les u stensiles lont defaut, ils se
com bat pour délivrer sa  patrie 1 A g en ce  Centrale
m alheureuse. Il a  déjà fait de niera d e guerre, dont les bureaux D ans la  plupart d es  cam ps quel
nom breuses et gran d es con ces- occupent deux grands éd ifices à  q u es prisonniers s'occupent uni
sion s au  gén éra l de G aulle pour G enève: le m u sée Rath et le Pa- quem ent de la cu isine. S an s la
tenter d'assurer l'unité de tous les la is du C onseil général. On y  Croix Rouge, ceux-ci m èneraient
Français. Son influence politique trouve d 'im m enses classeu rs où une vie m onotone et déprim ante,
disparaît peut-être actuellem ent, l'on tient à jour, tous le s rensei- La major géneral C. B. Price nous
m ais son rôle m ilitaire n'en sera gn em en ts concernant chacun d es a déclaré le m ois dernier q ue n o­

tre Société a fait parvenir d es in s­
truments de m usique à  tous les

1 cam p s d internem ent où les C a­
n ad ien s sont en a sse z  grand nom ­
bre. En plusieurs endroits, des
orchestres bien organ isés don­
nent régulièrem ent des concerts.

O n im agine que le s  prisonniers par le s  fam illes parviennent rée l­
lem ent à  destination. C’est e lle
a u ssi qui voit a  la  tran sm ission !
de la correspondance entre le 1

la surveillance d un d élég u é  de prisonnier et sa  lum ille.
internationale. A son  a r r ivée  a u  c a m p  d ' in te r ­

nem en t,  com m e n o u s  l 'a v o n s  dit j
p lu s  hau t ,  le p r iso n n ie r  s igne  une
carie  qu 'i l  rem et à  i.a Croix Hou- I
g e  p ou r  sa  lamille, s'il  le desire , I
i l  p eu t  en  e n v o y e r  u n e  a u t re  di-

M a is  l ' e x p e n e n c e  a  !

'

vem ent aux problèm es m ilitaires
et à l'arm ée française qu'il a ré ­
organ isée et réarm ée a v ec  l'aide
du m atériel de guerre fourni par
les Etats-Unis et les A lliés.

. r ?
' ■

:y

neim . i
- D e n r é e s  r a t i o n n é e srectement.

dém ontré que les cartes qui p a s ­
sent par l'A gence C entrale pren­
nent u eaucoup  m oins de tem ps a
atteindre leur destinataire.

Giraud s'est toujours conduit
com m e un so ld at et il n'avait a c ­
cepté la  direction d es  affaires p o ­
litiques de l'Afrique, après la
mort de l'am iral Jean Darlan, qu'à
la suite de d em an d es p ressantes
form ulées par se s  lieutenants.
Plus tard il ava it partagé u ne
partie d e s e s  fonctions a v ec  le
gén éral de G au lle et vo ilà  qu'-
aujourd'hui il disparait com p lè­
tement de la  v ie  politique pour
redevenir ce  qu'il n'a jam ais ces-

O ttaw a. —  Un n ou veau  décret
de la  C om m ission d es Prix et du
C om m erce, entré en v igueur le 27
octobre 1943, am en de l'ordonnan­
ce  con so lid ée sur le  rationnem ent
et perm et l'éch an ge de d en rées
rationnées a ch etées léga lem en t.
Un porte-parole de la  C om m is­
sion  a sou lign é que cette n o u v e l­
le  disposition avait été jugée n é ­
cessa ire  afin de réduire à  un m i­
nim um  les occasion s de v ioler et
d ’abuser les règlem ents sur le r a ­
tionnem ent. O n n'a jam ais eu  l'in­
tention de restreindre le s  m a n iè ­
res ordinaires de faire entre v o i­
sins, tels que le s  em prunts et les
éc h a n g e s  de d en rées ration nées
en petites quantités.

'
. Lse rven t des  bo ite s  m éta l l iques .d es prison- ■

Depuis le début d es hostilités.
,a  Croix Rouge ca n a d ien n e n'a p i f f i P
jam ais ce sse  d 'expéd ier d es co- Ü H iR .
us aux prisonniers de guerre. El­
le en  en voie m aintenant cent
m ille, par sem ain e pour les pri- Ü
sonniers can ad ien s, australiens,
n éo-zé lan d ais et britanniques,
au ssi bien qu'aux F rançais et aux . . . . , „
Polonais a insi qu'aux civ ils in- [an la lsle  Tcl 1 e fPr‘! fran?«,s ,ia l 5
le rnés en p a y s  en n em is. Los pri- hom m e. Toute la f inesse  d u  texte
sonniers qui se  sont év a d és  ou d u n e  com ed ie  par,s ienne ,  la sub
qui ont été rapatriés font les p lus tlllle dcs m 0,s P rononces  et s u r ­
grands é lo g es de la  Croix Rouge. ‘° ul ^ g g e r e s .  le cote com ique

De plus, on leur a exp éd ié des Ceux qui sont restés aux cam p s situation a m u sa n te ,  rien
livres, du papier à lettre et d e s 1 en parlent très sou ven t d an s leurs r  éch ap p é a son obse rva t ion  j
crayons. Les prisonniers les plus ledres. L'un deux écrivait: « Notre hom m e d esprit et d artiste  de  |

metier.

ïm ■

k 1

p as m oins am oindri. Au contrai- prisonniers de guerre,
re, il Grandira probablem ent. C harles D echam ps, c'est la

Il y  a  des m illions de c e s  ca r­
ies, d'un couleur différente su i­

v o n s  un d iscours radiophone ï ° nt. la nationalité du prisonnier.
On im agin e a isém ent que la te­
nue de ce s  d ossiers ex ige une
correspondance form idable et un
personnel très nom breux. D ès qu'­
un com battant arrive au  cam p
d'internem ent, il doit signer une
formule __ identique à tous le s  instruits donnent d es cours et des vie est b eaucoup  p lu s agréab le

conférences. A l'a id e de m anu els m aintenant que n ou s recevon s .
scientifiques et de cours par cor- les colis de la  Croix Rouge. Ce . ux fran ça is, qui cherche

jours a donner a  s e s  auditeurs j
d es sp ectac les parfaits présen te­
ra, en vedette, dans sa  prochai-

I ne ém ission, un d es p lus in téres­
san ts com édiens de n os jours: |

I C harles D echam ps.
« Pour un sou d'amour »

■ une p ièce faite pour mettre en
| valeur l'aim able fantaisie de
C harles D echam ps. Cette co m é­
die parisienne est p le in e de si- j C
tuations am usan tes et fourmille

M. Church i l l  p révo i t
la v ic to i r e  d e s  Al l iés  en
1 9 4 4 ,  m a i s  au  prix
d e s  p lu s  g r a n d s  s a c r i f i c e s
en v ies  h u m a i n e s

au m onde, mardi, le premier m i­
nistre Churchill a  dit, entre autres
choses:

| « je prends sur m oi de prédire
personnellem ent q ue la  ca m p a ­
gn e de 1944 en Europe sera la

1 p lus terrible et la  p lus coûteuse .
qu’aient jam ais eu e à  affronter Pa Vs, indiquant son  nom, son
les A lliés num éro m atricule, 1 état de s a  . , ,

. . , . le  tem ps de prendre un répit. .. b ou ge du p -, indique par le  pri- La Croix Rouge attache une non
im m inente » de 1 A liem agn e, M Churchill prévient les Al- sonm er. D que notre société, m oins grande im portance
m ais, a v ec  toute la  force de son ^  'qu-Hiller a encoro 40( f  divi- a PPrcnd Pc,r exem ple, qu'un Ca- exercices p h ysiq u es, et e lle
autorité et de sa  parole de chef, ; sions ef Q prom is de faire nud*Gn °  été fait prisonnier, e lle  fourni aux cam p s d'internem ent Rouge ne peut la faire que par
il a prévenu se s  auditeurs que, ufie 1u )(g d ésesp érée  et « nous ne *ui G^pédie im m édiatem ent un d es articles de sport et d es jeux les dons du p eu ple can ad ien
d ans son opinion, la défaite d es p ouvons o u b lia  „ continue le c°b s  sp éc ia l contenant d es vête- de toutes sortes. La Croix Rouge par le dévouem ent de s e s  colla-
nazis ne pourra p a s  se  produire a- prem ier m inistre « au'il est enco- m ents ch au ds et d'autres articles s'efforce m êm e de procurer à Locateurs b én év o les . Non so u le ­
vant 1944. re p o ssjbie que des attaques de '" d isp en sab les. Le prisonnier peut tous le s  principaux cam p s des ment ce s  en vo is fortifient la  san -

II a dit so lenn ellem en t que la  n ouveaux qenres peuvent =être a in s‘ obtenir un p eu  de confort instruments chirurgicaux et den- té d es prisonniers, m ais e lle  leur
cam p agn e de l'an prochain sur- ja n c^es contje cel(e jje  >( en attendant que sa  fam ille puis- taires. prouve que p ersonn e ne le s  ou-
p assera  peut-être le s tragédies q joterre) ' se  lui faire parvenir ce dont il a L'Agence Centrale voit ég a le - b lie au  p a y s  .
rie W aterloo et de Gettysburg, et 9 M Churchill parlait au  dé'eu- besoin . 1 m ent à ce que le s  colis exp éd iés
gu',, a m oins que certain even e- fier d .in stalla |ion  du nouveau
mon sur eq u e n ous n avon s p as iord-m a;re de Londres, sir Frank . . .  son  argent. Idéal b ien  p lus dif-
te droit de com pter se  produise. Vewsom  Smith. et A m éricains, c'est de pouvoir fardeau et de p ayer  le  plus gros affaires étrangères. M. A nthony fici]e à atteindre qu'on n e le
1944 verra e . acri ice e p u s  con Le banquet avait lieu  à M an- sau vegarder cette bonne entente du prix. » Eden, pour le féliciter du su cc ès  croit, surtout de nos jours, et qui
"it éra e im pose jusqu ici aux ar s ;on H ouse. Le premier ministre actu elle  à travers le m onde de M. Churchill a loué la part pri- de sa  m ission  ». ob lige Jacques à  user d'un amu*
m ees britanniques et etatsum en- Q com m en cé  à  parler à S heures lan gu e a n g la ise  et d'aider ain si se  par le s  troupes am éricain es Faisant ensuite a llu sion  au  se  sant subterfuge pour arriver à

4 S du m atin, heure a v a n cée  de n os arm ées ». d an s la cam p agn e du Pacifique crétaire d Etat am éricain , M. Cor* sonder le  coeur de la  fem m e de
M. Churchill a de n ou veau  ex- et il a fait l'é loge de leur com- d ell Hull, le prem ier ministre l'a

British primé l'espoir d'une rencontre en- m andant, le gén éra l D ouglas ap p elé  ce << vaillant a ig le  am éri- a deux arrds- deux a c o lytes
ire lu i-m êm e, le  président R oose- McArthur. ca in  ». son  secrétaire Jean M ontanville

Pour d es motifs de sécurité, le  voit et le premier ministre Staline. « M ais le triomphe le  p lus re- Un peu p lus loin d ans son dis- e | son chauffeur 1 ineffable Rifo-
public n 'avait p as été prévenu M. Churchill a rap p elé qu'en m arquable de cette an n ée 1943, cours, M. Churchill répète,

M. Churchill devait assister 1940, au  m om ent où l'Angleterre continue l il, a été l'avan ce  rus- qu'il avait déjà dit l'an dernier, ;
su bissait se s  p lus durs bom barde- se  qui a libéré totalem ent de l'en- qu'il n e considère en  rien com m e

la  vah isseur une si grande partie sa  tâche de « liquider l'Empire j;lion s
i britannique

L'héroïsme du p eu ple r u sse ,1 Parlant ensuite d es prochains
p ies  de la  botte nazie et qu'en une l’habileté et la sc ien ce  de se s  développ em en ts à  attendre, M.

ont dém oli la Churchill dit que le s  A lliés « ob-

9C'est pourquoi le Radio-Théâtre |
tou- j

■

!Le premierLondres, <C.P.)
ministre Churchill a  prédit g ra v e­
ment, m ardi dernier, la  << ruine

1 1 1
;

Les colis de v ivres sont donc
aux in d isp en sab les aux prisonniers de

a  guerre. Cette générosité, la  Croix
•À■■

X Test

e t

1

de mots d'esprits.
Elle nous présente un jeune 1V £ - xm illionnaire qui n'a sur terre

qu'un rêve: celui d'être aim é
! pour lu i-m êm e et non p a s  pour

(Com m uniqué) %

Ma croissance-

. ne>- ■

% v i

attendre le retourn és ».
Il a  d éclaré q ue le s  héroïques

cl brillantes offensives russes ont
dém oli la  m ach in e de guerre a l ­
lem an de et ont infligé à  celle-c i
d es b lessures
bien s'avérer fata les ».

Le premier m inistre a dit que
toute l'arrière-scène de la  gu er­
re sous-m arine a llem an d e a été

de la paix!6f
l'Est, et son discours a  été trans­
m is au  m onde par la
B roadcasting Corporation.

se s  rcvcs.
' I

C'est  pourquoi j'ai besoin du Q uaker  Oats  do grain
entier  . . .  la plus  riche do toutes  tes céréales
naturel les  en protéine . . .  facteur do croissance I
O u i ,  l e  \  vr i tah lc  gru a u  d 'a v o in e  l ’e m p o r t e
m i t  to u tes  le s  c é r é a le s  n a t u r e l l e s  en
p r o t é i n e ,  l e  p r in c i p a l  é l é m e n t  d e  U
\ la n d e .  I t s  e n f a n t s  e n  o n t  b e s o i n  p o u r  se
d é v e l o p p e r  n o r m a le m e n t .  Les  ad u l te s
au ss i  p o u r  l e u r  é n e r g i e  et p o u r  r é s i s ter  à
la f a t ig u e .
l a nature  a r e n f e r m é  tant  d ' im p o r t a n t s
t U tm-nts a l i m e n t a ir e s  d a n s  la  fa r in e
<1 a v o in e  d e  g r a i n  en t ie r .  C ’es t  u n e  c é r é ­
a l e  u n iq u e .  D o n n e z  c h a q u e  j o u r  sa
m e r v e i l l e u s e  p r o t e c t i o n  à
v o tre  fa m i l le ,  m a in t e n a n t
q u e  tant d a l im e n t s  s o n t
rares  et r a t io n n é s .
A c h e t c z - c n  un  p a q u et  a u ­
jou rd 'h u i  chez, l ' é p ic i e r —
c o m m e n c e z  c h a q u e  jo u r
a v ec  c e  d é j e u n e r  s a in  e t
d é l i c i e u x  d e  g r a i n  en t ie r .

T t "  Q lin k e r  O n t»  C « m p n n /
o f ( « M i l *  l i m i M .

qui pourraient ce  let. oui l'aident à  faire du rêve
que
au déjeuner offert
lord-m aire de Londres. Le tradi- m ents, il avait prom is que
tionnel cortège du lord-m aire a- G rande-Bretagne ne cesserait ja- du sol russe,

brisée et q ue la guerre aerienn e v a ,t dgfj)g d an s ie s  rues de Lon- m ais la  lutte pour libérer le s  peu - <-
dévastatrice contre le  Reich a été

au nouveau
» de l'A llem agne et du

Japon. N ous d evon s faire en sor­
te, continue-t-il, que le  ch a o s  ne
su iv e  p a s  la  victoire.

».

dres, avan t le banquet.
Au cours de son  allocution, le  autre circonstance, il ava it pro- chefs m ilitaires

ont précipité la  ruine im m inente prem ier m inistre a répété à  plu- m is q ue la  G rande-Bretagne se  m ach ine de guerre nazie et lui tiendront certainem ent la victoire,
du régim e d Hitler ». sieurs reprises que c'est en  1944 joindrait aux Etats-Unis d an s la  ont infligé d es b lessu res qui p ou r-, non seulem ent sur l'A llem agne,

q ue les arm ées britanniques et guerre contre le Japon. La G ra n d e-, ront bien s'avérer m ortelles. 1 m ais sur le Japon. L'Empire bri-
N ous et nos A llié s  am éricains tannique. dit-il, a une querelle

Il ajoute que la cam p agn e a é - 1  avant lait de notre m ieux pour inexorable avec ce s  deux p ays,
rienne britannique contre l'Aile* | conduire nos forces de l'autre cô- querelle qui ne pourra être rég lée

reddition sa n s  con-

Il'une d es forces principales qui

.

étatsun ienn es seront a p p e lée s  à  Bretagne, dit-il, a tenu parole,
consentir le  « p lus grand sacrifice
en v ies h u m ain es ».

Cette a n n é e  1944 sera au ssi » m agn e pourra bien avoir été le  té d es m ers et le s  mettre en  ac- que par la
l'an n ée dos é lec- sign e avant-coureur de la v i e  lion contre l'ennem i.

N ous avon s tous été récon-

M ïI

/  , ffiSÏÏi ymHAltiUll 1 jIi i
continue-t-il,
lions aux Etats-Unis. Je su is sûr toiro a lliée  en Europe,
que j'exprime la  p en sée  d -s

WWII; I
I

« D ans toutes c e s  bata illes sur fartés par les résultats de la  con ­
dos deux côtés de l'Atlantique 'irre. sur m er et d an s le s  a irs, férence de M oscou et nous avon s
quand  je d is q ue notre surir, mo dit-il, la  G rande-Bretagne a eu  hâte de revoir la  sem ain e  pro-

| devoir, à nous tous, Britanniques l'honneur de porter le p lus gros ch aîn e notre secrétaire d'Etat aux

" r* a
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I;I Dans son n ouvel em p aqu etage de guerre,
le ca fé Schwartz vous atteint dans une boite
m unie d'un cou vercle  m étallique qui vous
perm et d e  re-sceller l'em paq uetage après
ch aq ue u sage.
C'est grâ ce  à l'exp érien ce acq u ise depuis
1841 d ans le  grillage et le m oulage du
café q ue le  m élan ge Schwartz, si différent,
est obtenu. Et la n ouvelle  boite Schwartz
protège l'arôm e exquis d e c e  ca fé réputé
contre toute fuite p o ssib le— tant avant
qu'après u sage. Pour avoir un café exquis,
ex igez le  ca fé  Schwartz.

i17F ;
• >'1A;
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■i: im us LES w:
que sa fille est préposée au net­
toyage des locomotives, besogne
qui no s’effectue pas sans qu'on
se salisse un peu les mains. Des
675 femmes qui ont pris des
postes occupés par des hommes,
avant la guerre, au Pacifique
Canadien, 465 sont affectées au
service do la mécanique et de la
voie, soit 294 sur le réseau do
l’est et 171 sur le réseau de
l’ouest. 210 jeunes filles remplis­
sent des fonctions au service des
télégraphes, comme télégraphistes
ou messagères.

nr suite do l’enrôlement de
16,285 employés du Pacifique

Canadien dans les forces actives
de nos trois armes, 675 femmes
remplissent actuellem ent, dans
cette grande compagnie de chemin
de fer, des emplois qui étaient ré­
servés aux hommes avant la
guerre. Cette série de photos nous
fait voir quelques-unes de ces
femmes au travail. En haut, il
gauche, Olive Kennedy et Jennie
Neil sont toutes deux en train de
procéder au nettoyage d’une loco­
motive, aux ateliers de Sudbury,

Ontario; la souriante Viviane
Constant, au téléphone, est le
“garçon" chargé de faire connaître

chacun des 77 préposés aux loco­
motives, à North Bay, Ontario,
quel sera leur prochain itinéraire;
Marie Lemieux, en haut, à droite,
travaille comme pointeur de wa­
gons, à North Bay, tandis que son
père est serre-frein pour le Paci­
fique Canadien également. Dans
la photo du bas, droite, on voit
le père et la fille, M. Alfred Sauvé
et Milo Lucille Sauvé, do Sudbury;
celui-là est chaudronnier, tandis

PM A RD I
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LE PROGRES DU GOLFE
1 LACROIX ET GAUTHIER > o u  p lu s i e u r s  h o m m e s ,  c 'e s t  le  g n e s .  l e s  c o n c lu s io n s  d e  c e  p ro -  l e s  C o m i té s  a g r i c o le s  q u i  on t  le

[ iD iT m ll i  L I « nrti r  n l i r  ! m o u v e m e n t  d ' u n e  r a c e ,  c ' e s t  v o -  g r a m m e  p r o p o s é  à to u s  l e s  C h e - j  d ro i t  d e  lo u e r  d e s  m a c h i n e s  d e
T,. Uni I lyUtn I LA rULlIHJUt 116 m o u v e m e n t  ». v a l i e r s  so n t  l e s  s u i v a n te s :  « N o -  g u e r r e  o n t  fo u rn i  à q u e l q u e  d e u x

L a  H a v a n e .  —  h e  .OTr n i  v u  j i i C ! P ie r re  G a u th i e r ,  d é p u -  tre titre d e  C h e v a l i e r  d e  C o lo m b  m i l le  c u l t iv a t e u r s  q u i  n ' a v a i e n t
q u i p a g e  d e  neuf h o m m e s  d u  p i  i |fY|| tH IA L Io  I L U t à  F AM I lu j lé  d e  P o r tn e u f  et o r g a n i s a t e u r  d u  n o u s  o b l ig e  à  a g i r  e t  à  d i r ig e r  p a s  l e s  m o y e n s  d e  s e n  p ro c u re r ,
v a i s s e a u  c a n a d i e n  d e  t r a n s p o r t  _______  | Bloc P o p u la i r e  d a n s  Q u é b e c ,  a  in -  l e s  a u t r e s ,  n o u s  t r o u v e r o n s  l a  l e s  m a c h i n e s  n é c e s s a i r e s ;  le
d e  b a n a n e s  ,1e « M ét is  », p e r d u  i s i  q u e  M. P ie r re  A u d e t ,  C.R.,
d a n s  u n  a c c i d e n t  m a r i t im e  a u  la r -  ASSEM BLEES DU B L O C  P O P U " d r e s s è r e n t  é g a l e m e n t  
g e  d e  C u b a ,  a  é té  s a u v é .  C 'e s t  c e  L rti r tE  A  U H iC O U T IM l,  J v N -  a u  c o u r s  d e  ce t te  t o u r n é e ,  
q u ' a  a n n o n c é  off ic ie llem en t,  m e r -  y  U 1ERE ET K E N O G A M I.  
c r e d i  so ir ,  l ' a m b a s s a d e  a m é r i c a i -  ----------

Qualité Prem ière
i

THÉ
mv o ie  d a n s  la  d o c t r in e  d e  l 'E g l ise ,  p l a n  d e  l a  m a i n - d 'o e u v r e  e n  v e r-

l a  p a r o l e  v ie i l le  d e  v in g t  s i è c le s  et q u i  s e u -  tu  d u q u e l  u n e  fo rce  o u v r iè r e  a g r i -
M . le, p o s s è d e  l e s  v é r i t a b l e s  p r in c i -  co le  p e r m a n e n t e  d e  q u e l q u e s

P ie r r e  A u d e t  d é m o n t r a  l e s  lu t te s  p e s  p o u r  u n e  p a i x  s u r e  e t  d u r a -  370.000 o u v r i e r s  a g r i c o le s  et 700,"
j 9 u e  s e  f i ren t l e s  d e u x  g r a n d s  b le .  C 'e s t  l a  d o c t r in e  d e  l ' a m o u r ,  000 h o m m e s  e t  f e m m e s ,  a  é té  é-

, . C h ico u t im i.  —  •« L a  s i tu a t io n  p a r t i s  d e p u i s  c in q u a n t e  a n s .  d e  l a  f r a te rn i té ,  d e  l a  ju s t ice ,  p u i-  tab l i ,  a i d é e  a u  m o m e n t  d e  la  ré -
U n  s e u l  m e m b r e  d e  c e t  eq u i-  d a n s  l e s  m o u l in s  à  p a p i e r  d e  la  j Le d é p u t é  d e  P o r tn e u f  dit  q u e  s é e  a u x  s o u r c e s  le s  p lu s  p u r e s ,  co i te  p a r  d e s  m i l l ie rs  d ' a i d e s  b é -

p a g e  a  é té  b l e s s e .  Les a u t r e s  m a -  p r o v in c e  d e  Q u e b e c  e s t  t rè s  criti- l a  s i tu a t io n  e n  1933 et d e p u i s  é -  Le C h e v a l i e r  d e  C o lo m b  d o it  p o u s -  n é v o l e s  o r g a n i s é s ;  le  p l a n  d ' a -
r i n s  on t  é t é  t r a n s p o r t é s  e n  a  q u e  a  1 h e u r e  a c tu e l le  et il s e  p o u r -  ta i t  l a  m ê m e  q u  e n  1914, a lo r s  s e r  c e t  e n s e i g n e m e n t  d a n s  le  m i-  m e n d e m e n t  d e s  t e r r e s ;  l a  dis tri-
v i e n s  d e  C a m a g u a y ,  C u b a ,  a  ra i t  fort b ie n  q u e ,  l ' a n  p r o c h a i n ,  q u e  l e s  c o n s e r v a t e u r s  é t a i e n t  a u  lis u  o ù  il vit, à  l ’u s in e ,  a u  b u r e a u ,  b u t io n  d e s  e n g r a i s  c h im iq u e s
M ia m i ,  o ù  ils o n t  p u  s ' a r r a n g e r  j e s  m o u l in s  a  p a p i e r  d e  l a  p ro v m -  p o u v o i r .  Il d é c l a r a  q u e  M . G o d -  e tc .  »> le s  efforts  b é n é v o l e s  d e  la  p o p u -
p o u r  r e p a r t i r  à  b o r d  d 'u n  a u t r e  ce  d e  Q u e b e c  s o ie n t  f e r m e s ,  t o u t e  b o u t  n ’é ta i t  p a s  p lu s  s é r i e u x  q u e  „ e  C o n s e i l  d  E ta t  a  a c c o r d é  lo rs  la a o . .  i .o n  a g r ic o le .  Les p ro p r ié -  *
n a v i r e ,  et c o n t in u e r  le u r s  v o y a -  d e  b o i s  d e  p u lp e ,  p e n d a n t  c in q  o u  M . D u p le s s i s ,  q u e  to u s  n o s  c h e f s  d e  c e t te  r é u n io n ,  d e s  o c tro is  s u b s -  fo i re s  d e  p a r c e l l e s  d e  te r re  (q u i
g e s  d e s  I le s  C a r a ï b e s  a  M iam i .  slx m o i s  e n v iro n ,  p o u r  n e  r e p r e n -  p o l i t i q u e s  t a n t  p r o v i n c i a u x  q u e  fé- ta n l i e l s  à  l a  J.O .C . et a u x  S c o u ts  s e  ch if fren t  d e  u n  m il l io n  e t  tro is  C e  r é a l i s m e  n o u s  e s t  n é c r a s a i

L es  a u to r i t é s  font r e m a r q u e r  d re  l e u r s  a c t iv i té s  q u e  le p r i a -  d e r a u x  s ' é t a i e n t  to u jo u r s  o p p o s é s  C a th o l iq u e s ,  a i n s i  gr. u n e  g ra t if i -  q u a r t s '  et l e s  j a r d in s  p r iv e s  «au  r e.  En n o u s  c o n te n t a n t  d e  l a  si
q u  il n y  a  p a s  e u  d in f lu e n c e  en  te m p s  su iv a n t .  C e l a  v e u t  a u e  à  la  c o n s c r ip t io n  m a i s  q u  e n  fait . a t i o n  à  u n  é l è v e  n é c e s s i t e u x  n o m b r e  d e  c in q  m i l l io n s 1 on t p r o - tu â t  on a c tu e l l e ,
n e m i e  d a n s  l a  p e r t e  d e  c e  v a i s -  q u  e n v i r o n  1UÜ.ÛÜJ h o m m e s ,  so i t  i ls l ' a v a i e n t  a p p l i q u é e  s o u s  tou -  p o u r  l a  p o u r s u i t e  d e  s e s  é t u d e s  d u i t  e n  1942 p u r  q u e l q u e s  15.000.- p e r d r e  l a  g u e r r e ,
s e a u ,  p r o p r ié té  d e  M. J e a n - |U n  s ix iè m e  d u  s o u t i e n  d e  l a  po -  t e s  s e s  fo rces .  «< E n  1917. dit  M . c l a s s iq u e s .
B a p t i s te  G a g n é ,  d e  C a p - C h a t .  La p u la t io n  d u  Q u v o e c ,  d e v r o n t  c n o -  G a u tn i e r ,  le s  c o n s e r v a t e u r s  
p l u p a r t  d e s  m a r i n s  so n t

a - PP
n e .

m a rq u e  r e c o n n u e  d e p u is  5 0  «>ns pour  
saveur d élic ieu se.

saLa
et

d ' a c h e t e r  d e s  b o n s  ou  d e s  certi* 
i c a t s  d ' é p a r g n e ,  n o u s  a c h e t o n s  

d e s  o b je t s  d e  lu x e ,  o u  n o u s  c o n ­
s e r v o n s  n o t r e  a r g e n t  p o u r  a c h e t e r  
u n e  a u to m o b i l e  n e u v e .  D e l a  

orte ,  l 'F ta t  a  m o i n s  d ' a r g e n t  
r  f a b r i q u e r  d e s  c a n o n s  ot d e s  

a v io n s ,  et c e t t e  lo is  e n c o r e  n o t r e  
sot o p t i m i s m e  e n t r a v e  l 'effort d e

n o u s  p o u m o n s  
o u  a u  m o in s

N o u s  iv g a g n e000 d e  l iv re s  s te r l in g  d e  fruits e t  ^  
d e  l é g u m e s . r o n s  p a s  la  g u e r r e  a v a n t  q u e  les  

A l l e m a n d s  et l e s  J a p o n a i s  j e t t m 1 
le  r s  a r m e s  e n  so l l ic i tan t  la  pai> 
à  tou t p r ix  —  e t  c e  jo u r  «s* snc '- r -’
; Jo igne . C e r t a i n e s  p e r s o n n e s  on t g u e r r e .
e n v i s a g é  l a  p a i x  p o u r  N oël.  F r  II s e r a i t  e x t r ê m e m e n t  d a n g e r e u x  

C t t a w a .  . 15 o c to b re  1943 fai!, n o u s  a u r o n s  d e  l a  c h a n c e  s '  d e  n é g l i g e r  l e s  a v e r t i s s e m e n t s  d e
Il n ' e s t  p e u r ê t i e  p. is p r u d e n t  l a  g u e r r e  e s t  t e r m i n é e  à  la  fin d e  M. C h u rc h i l l ,  d e  M. R o o sev e l t ,  d e  

d e  c o n t r e d i r e  u n  ex p e r t ,  m a i s  q u e  19-4 si e l le  n e  s e  p r o l o n g e  p a .  M. M a c k e n z i e  K in g  et d e  to u s  l e s  
p e u v e n t  p e n s e r  le s  p r o f a n e s  d e -  e n  1945. g e n s  r e n s e i g n é s ,  q u i  n o u s  affir-
v a n t  la  d é c l a r a t i o n  d u  s e r v ic e  d e  II e s t  d a n g e r e u x  d e  c ro i re  q u e  m e n t  q u e  l 'A l l e m a g n e  et le  J a p o n  
r e n s e i g n e m e n t s  m i l i . a i r e s  à  W a s -  n o s  en n em i--  so n t  su r  1 • p o in t  d so n t  e n c o r e  d e s  p a y s  tr è s  p u i s -  
h in g to n .  d ’a p r è s  g u i  « la  force d e  l a n c e r  l ' é p o n g e ,  c a r  ce t te  c o n v ie  s a n t s ,  et q u e  l e s  c o m b a t s  Ms p l u s  
c o m b a t  d e s  N a z is  e s t  p lu s  g r a n d e  lion e n t r a î n e  u n  r e l â c h e m e n t  d e  d u r s  e t  l e s  p lu s  s a n g l a n t s  s o n t  
q u ' i l  y  a  q u a t r e  a n s  •» i  C e s  r é  l'effort . E n  a i d a n t  à  la  c o n s t ru e -  e n c o r e  à  l iv re r .  N o s  e n n e m i s  s o n t  
S u l.a ls ,  a p r è s  d e  p r o d i g i e u s e s  p e r -  tion d e  n a v i r e s  o u  d e  c h a r s  d 'a s -  f o r m id a b l e s ;  ils  s e  so n t  p r é p a r é s  
t e s  e n  h o m m e s ,  a p r è s  le  r ig o u -  s a u t ,  n o u s  n o u s  d i s o n s  q u ’ils n e  p e n d a n t  d e s  . a n n é e s ;  n o u s  n e  l e s  
re u x  p i l o n n a g e  d e  1 in d u s t r ie  a l-  s e r v i ro n t  j a m a i s ,  et n c s  a b r m -  c u lb u t e r o n s  p a s  a v e c  d ° s  m o t s ,
l e m a n d e  ! d o n n o n s  l'effort p o u r  a l l e r  à  l a  II n o u s  fau t  t o u jo u r s  p lu s  d ' h o n v

p ê c ’ne. Q u e  c e  g e s t e  s e  r é p è t e  à  m e s ,  to u jo u rs  p l u s  d ' a r m e s ,  to u -  
e x e m p l a i r e s ,  l a  jo u rs  p l u s  d e  n a v i r e s ,  to u jo u r s  

a u  c o u r s  p ro d u c t io n  so u f f re  et l a  g u e r r e  es t  p lu s  d e  r é s o lu t io n ,  n o u r  r é p o n d r e  
d  u n e  c o n fé r e n c e  d ’in d u s t r ie ls ,  p r o l o n g é "  et n r ' ” 1 n è a ! i - ' " u c o  a u  m o n s t r u e u x  d é f i  q u i  m e n a c e  
d 'o u v r i e r s  et d e  jo u rn a l i s te s ,  e t  c o û te  l a  v ie  d e  m i l l ie rs  d e  C a n a -  l a  c iv i l i sa t io n .
d e s  d é c l a r a t i o n s  o n t  é té  fu i tes  d e  ^ i ’ n s  11 a r r iv e*  e n c o re  q u e  n o u s  <« O l i a w a  J o u r n a l  ». —  C o rn -  
n a tu r e  à  s u r p r e n d r e  r -  •< a in  n e  v o y o n s  p l u s  la  n é c e s s i t é  r1" m u n i q u é  d e  l a  C o m m is s io n  d  in -  

mstr .a t ion  q u i  e s t  b a s é e  s u r  le  c ro ’c n * g u e r r e  « p r a t i q u e m e n t  n ie r  d e  l ' a r g e n t  à  l 'F tat.  A u  lieu  fo rm a t io n  e n  t e m p s  d e  g u e r r e ) .
m a i n t i e n  d u  c o n t r a i  e n t r e  le Mi- ?.a ° n 6 e  "• c e u x  c r o i e n t .
nisu-e d e  1 A g r ic u l tu re  et c h a q u e  A l l e m a g n e  n e  t a r d e r a  p a s  a  s_ -
cu l  i v a t - u r .  d e  f a ç o n  à  c e  q u e  le  , o n d ,re1r c o m m e  1 I la l le ‘ el, * u ,o n  
p l a n  n a t i o n a l  d e  p r o d u c t io n  soit s e  d e b a r r a s s e r a  e n s u i te  d e s  Ju- 
r e p a r t i  e n t r e  to u te s  le s  f e r m e s  d u  P°,n a l s  °!1 p i q u e s  s e m â m e s ,  
b u y s  et q u e  la  p ro d u c t io n  d e  ch  a- , Le m a j o r - g e n e r a l  Stro 
q u e  c u l t iv a t e u r  y  soit d i rec te -  dJ s  / e n s e i g n e m e n t s  m i l i ta i re s .  a
m e n t  r a t t a c h é e .  d V a  ce l te  c o n fe r e n c e ,  q u e  1 Alle-

V oic i  c o m m e n t  le s y s . è m s  ™a ? n e  P o s s e d e  a . - im - rd 'h u i  -
fo n c t io n n e  s o u s  le M in is t re  d e  d !v ls lo n s  , d e  c o m b a t  11013 fo,s

P o u , ! .  p r e m iè r e  lois,  le  C a n e  ^ r i e u l m r e .  q u i  e s ,  e i d e  p e r  d r e

r é u s s i  p u i s q u e  n o tre  d e t t e  e s t  a u -  d a  c é l é b r a i t  c e t te  a n n é e  l a  F e te  a ?  ( i , i C o m i té * av^ i ' /  co n trô le  d e  l’A s ie  o r i e n ta le  re n -
io u rd  h u i  d e  12 m i l l i a r d s  e t  o n  d u  N o u v e a u - M o n d e ,  la  « El D ia  a ' / '  , J *  C o rm  e e x , .  ' f a g r ic o le

d e  l a  B a s a  - p e u r  le s  L a ,b , s  d e  «  c i e r ,  d e  e p . d e  é l e v é  e . l  e e n l i rm o
q u e  1 a v ia t io n  a l l e m  r  r 1 
forte q u ' a u  d é b u t  H» la  o ” ° r r “ ,

1. q u e  l ' a v i a t i o n  j a p o n a i s e  s ' a u g ­
m e n t e  et s e  p e r fec t io  i 
d e  l o u r d e s  p e r te s ,  enfin  q u »  l 'A l-

- r m é »

o' I J
a p -  .

m e r  p e n d a n t  c e  te m p s .  « V o i là  p l i q u e r e n t  l a  c o n s c r ip t io n  d i re c -  
n a i r e s  d e  l a  N o u v e l le  E co sse .  Ils c e  q U a  d é c la r e ,  d i m a n c h e  a p r e s -  t e m e n t .  e n  1939. l e s  l i b é r a u x  a p -
é t a i e n t  s o u s  l e s  o rd re s  d u  cap i"  m icii et d i m a n c h e  soir ,  M. L d o u -  p e l è r e n t  d  a b o r d  c e l a  la  m o b i l i s a -
l a i n e  J a m e s  M is e n e r ,  d e  H a lifax .  arcj Lacro ix ,  d é p u t e  d e  B e a u c e .  l ion ,  p u i s  la  c o n s c r ip t io n  a u  C a -  Pi l l  I I l uC P fl i 1T t H M ̂  C
-------------------  - ^"** a u  c o u r s  d ’a s s e m b l e e s  d u  Bloc n a d a ,  p u i s  l a  m o b i l i s a t io n  d ^ s  *" UI1U lUIlilL

a  C n ico u t i -  r e s s o u r c e s  n a t u r e l l e s  et e n f in  la  RJTAUME'UNI 
c o n s c r ip t io n .  L es d e u x  p a r t i s  o n t

A v a n t  d e  c o m m e n c e r  s o n  d is -  d o n c  fait l a  m ê m e  c h o s e .  Le p a r -  . . . . .
vjJ1 * j cours .  M. L acro ix  a  ta i t  la  m i s e  li l i b é r a l  q u i  a  m a s s a c r é  le s  c o n -  ,a3ul q u e  * a g r i c u l tu r e  d e  la

a u  p o in t  s u iv a n te :  « A  P o n t-R o u -  s e r v a t e u r s  p e n d a n t  22 a n s  a  fait G r a n d e  B r e t a g n e  q u i  c o n s i s ta i t  
C o n g r è s  d e s  h o m m e s  d 'a f f a i r e s  g e  d i m a n c h e  d e rn ie r ,  j ' a i  d e m o n -  p i re .  En 1918, n o u s  a v i o n s  500. 3 u r ‘o u t  a u ,vrel° is ez? la  Pr o d a c h ° i i

à  Q u é b e c  d u  5 a u  7 d é c e m b r e  d e  a u  D r P h i l ip p e  H a m e l  d e  p ro u -  000 h o m m e s  s o u s  l e s  a r m e s  et a  “ e r ° e el d e  p ° l u j a g e s  s  e s l
_______ : v e r  s e s  a c c u s a t i o n s  et s e s  ins i-  a u j o u r d 'h u i  n o u s  e n  a v o n s  800.- c o m p l è t e m e n t  m o d i h e e  a i m  d e

000. » r é d u i r e  l e s  im p o r t a t i o n s  d e  g r a i n s
p a r  c o n s e q u e n t ,  d  é c o n o m i s e r  

l e s  c a l e s  m a r i t im e s  tou t e n  m a i n ­
t e n a n t  la  s a n t é  d e  la  p o p u la t io n ;  
c e  c n a n g e m e n t  a  p e r m is  a u  
l î o y a u m e - U n i  d e  ré c o l te r  eu  c e t te  
c in q u i è m e  a n n e e  d e  g u e r r e  1 u n e  
d e s  r é c o l t e s  le s  p lu s  a b o n d a n t e s  
q u i  a i e n t  j a m a i s  é té  r e n t r é e ,  d a . i s  
c e  p a y s .  L 'u n e  d e s  c a u s e s  p r i n c i ­
p a l e s  d e  c e t  im m e n s e  p r o g r è s  a  
g r i c c lc  d it  u n  r a p p o r t  officie l r é  
c en t  es l  l a  i l e x io m té  d e  l’a d in i -

LA GUERRE h EST PAS FINIE ■
P o p u la u e  U u u u a ie n  
mi, Jo i .qu ie ie  et ü e n o g a m i .On p réparera  

l ’ap rès-g u e rre

M o n tré a l .  12 n o v e m b r e  «De no -  j n u a t i o n s  a  m o n  en d ro i t .  Il n  en  
L 'a p r è s -  a  r ien  fait.  Je m e  p e r m e t s  d e  lui Le d é p u t é  d e  P o r tn e u i  te rm in e  ? ‘t i e  c o r e s p o n d e n t ) .  _

g u e r r e  e s t  le  t h è m e  a u to u r  d u q u e l  d e m a n d e r  d e  n e  p a s  a b u s e r  d e  e n  d é c l a r a n t  q u e  le Bloc P a p u ­
le s  d é l i b é r a t io n s  d e s  d é l é g u é s  a u  m a  p a t i e n c e .  Je t ie n s  à  lui d i r e  q u e  lu i re  s ' e s t  f o r m é  à  la  s u i t e  d u  m é -

d e s  je s u i s  le  d é f e n s e u r  d e  m o n  b o n -  c o n te n t e m e n t  g é n é r a l  et d u  m a ­
d e  la  n e u r  et d e  ce lu i  d e  m e s  e n ta n t s .

c o n g r è s  d e  l a  F é d é ra t io n  
C h a m b r e s  d e  c o m m e r c e la i s e  q u i  r è g n e  d a n s  l a  p r o v i n c e  

Le d é p u t é  d e  B e a u c e  s ’e s t  Ion- et a u  C a n a d a .  Il d é n o n c e  l 'e s c la -  
p a r t i s  li- v a g e  d e s  p a r t i s  q u i  s o n t  l e s  p i r e s  

o b s t a c l e s  a u  p a t r io t i s m e .

Les ch if fres  d e  l 'effer! n ?  n u » r-  
re ,  à  W a s h i n g to n ,  on t é té  t rès  li- d  i n n o m b r a b l e s  

. b r e m e n t  c o m m e n té s
p r o v i n c e  d e  Q u é b e c ,  q u i  s e  t i e n ­
d r a  a u  C h â t e a u  F r o n te n a c  l e s  5, g u e m e n t  a t t a q u e
6 e t  7 d é c e m b r e  p r o c h a in .  V o i là  b e r a u x  et c o n s e r v a t e u r s
c e  q u ' a  a n n o n c e  à  n o t r e  r e p r é -  so n t  c h i c a n é s ,  dit-il. a  s a v o i r  q u i  Bloc P o p u la i r e ,  dit-il n e  s e r a  je r
s o n t a n t  le  p r e s id e n t  d e s  C h a m b r e s  é ta i t  le  p lu s  im p é r i a l i s t e  ». Il a  m a i s  lié  à  a u c u n  trus t  m a i s  o ré
d e  c o m m e r c e  f é d é r é e s  d u  Q u e -  cité, d ’a p r è s  le  H a n s a r d ,  la  d é -  c o n i s e  u n e  p o l i t iq u e  f a m i l i a l e  li-
b e c ,  M. P a u l-E .  Poirier. O n  s a i t  c l a r a t i o n  d e  M. K ing  s e l o n  l a q u e l -  b re .  u n e  p o l i t iq u e  i n d é p e n d a n t e
q u e  c e t te  F é d é r a t io n  c o m p te  a c -  le  le C a n a d a  d e v a i t  s e  m e l e r  d e  p o u r  1 a c c o m p l i s s e m e n t  d e  so n
'u e l l e m e n t  p a r m i  s e s  m e m b r e s  s e s  a f f a i re s .  Est c e  c e  q u e  n o u s  p r o g r a m m e  d e  r é f o rm e s  s o c i a l e s .
59 C h a m b r e s  d e  c o m m e r c e  ac ti -  f a i s o n s  ? d é c l a r a  l 'o r a te u r .  N o u s
v e s .  L es  C h a m b r e s  d e  c o m m e r c e  fa i s o n s
d e  S a in t - H y a c in t h e ,  d e  M o n t ré a l ,  n o u s  f a i s o n s  d e s  c a d e a u x  p r in -
d e  H ull ,  d e  C a p - d e  la  M a d e l e in e ,  c ie rs  et i n s e n s é s  et c r é o n s  u n e
d e  Lévis ,  d e  Q u é b e c M o n t m o r e n *  de t te  a u  p a y s  q u e  le s  s i è c le s
c y ,  d e  C h a r n y .  d e  S a in t - R o m u a l d  n e f f a c e ro n t  p a s .  M o n s ie u r  K ing
e t  d e  J o n q u i è r e  o n t  d é j à  a n n o n c é  d é c l a r a i t  é g a l e m e n t  e n  1939 q u e
l e u r  in te n t io n  d e  s e  fa i re  r e p r é -  le  C a n a d a  d e v a i t  t r a v a i l l e r  à  effa-
s e n t e r  p a r  d e  fo r tes  d é l é g a t io n s ,  c e r  s a  d e t t e  n a t i o n a l e  q u i  é ta i t  a*
r~ -  - -     -~T* lors d e  tro is  m i l l ia rd s .  Il a  b ie n
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T O U JO U R S  A V O T R E  D IS P O S IT IO N

S o u m i s  à  u n e  é p r e u v e  d e  p l u s  d e  44 a n s ,  le  se r-  T .  
v ic e  d e  La C o n t in e n ta l  Life A s s u r a n c e  C o . a  to u jo u rs  
d o n n é  s a t i s f a c t i o n  a u x  p o r t e u r s  d e  p o l i c e s  e t  a u x  
b é n é f i c ia i r e s .
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Des o ran g es 
pour tous

T"V *»!»♦*• -»c
T c o n t in u e  d e  d o n n e r .
I L 'o r a te u r  fait e n s u i te  la  c o m p a -  l 'A m é r iq u e  d u  S u d ,  e n  s o u v e n i r  

d e  la  d e t te  d e s  in d i v id u s  d e  c e  jo u r  d u  12 o c to b r e  1432 où
THE C O N T IN E N T A L  LIFE IN S U R A N C E  C O M P A N Y

p r o p r i e t a i r e s  d e  l a  te r re  d e s  cu l  
t i v a te u r s  et d e s  o u v r i e r s  d e  fer 
m e .  C e s  f o n c t io n n a i r e s  n e  re ç o i  
v e n t  a u c u n e  r é m u n é r a t i o n ;  ils
t r a v a i l l e n t  s u r  u n e  b a s e  d é m o -  . .. ,,
c r i t i q u e ;  ils on t  le  droit d 'o b l i g e r  nnn
le c u i . i v a i e u r  q u i  n e  r e m p l i t  p a s  35,000,000 d  o u v r ie r s
le s  c o n d i t io n s  p o s é e s  à  a m é l io -

xaison B u re a u  cho!U n e  i m p o r t a n t e  c o n s i g n a t i o n  . , , „  , , , ,  „
d ’o r a n g e s  e s t  a r r i v é e  d u  M e x i q u e  d u  C a n a d a  et d u  p o u r c e n t a g e  d e s  C h r i s to p h e - C o l o m b  d é c o u v r i t  1 A- 
r é c e m m e n t .  à  b o r d  d 'u n  t r a in  d u  d é p e n s e s  d u  p a y s  a v e c  le s  ch it-  m ç r iq u e .  C e t t e  c o m m é m o r a t i o n .

1res d e  l 'A n g le t e r r e  et d e s  E ta ts-  c e l e b r e e  a u s s i  a u x  E ta t s  U m s  ; st 
Unis.
d e t te  d e  c h a q u e  in d iv id u  e s t  d e  c ia i io n  in te r* A m é r iq u e s .

C e t te  A s s o c i a t io n ,  s o u t e n u e  p a r
C a n a d a ,  d e s  s o u s c r ip t io n s  i n d i v id u e l l e s  , , ,

d é -  a in s i  q u e  p a r  d e s  g r o u p e m e n t s  l' : r  53 !e™ "  ° u a  *a  ^ m e t t r e  c e s
3io:i a  i C o m ité .  < 2 > D es  c o m i té s

T orontoi %I
J.-ARTHU R E G A N . G é r a n t  d e  d iv i s i o n

603, E diilco  Q u éb ec  Powos* Q uôboc.C a n a d i e n  N a t i o n a l  et e n  m o i n s  
d ' u n e  h e u r e ,  il n ' e n  r e s ta i t  p lu s  
s u r  le  m a r c h é .

(Jno C am p a  
C a n a d ie n n e  • 
F r a n ç a is e ,  
g n ie  p u re m e n t

En A n g le te r r e ,  dit-il. l a  u n e  h e u r e u s e  in i t ia t iv e  d e  l 'A sso -
d a n s  le s i i

C e s  o r a n g e s ,  d o n t  q u e lq u e s -u *  3165, e l le  est d e  5935 a u x  E ta ts-  
n é s  p e s a i e n t  p r è s  d 'u n e  l iv re .  U nis  et d e  SI .525
s o n t  d e  q u a l i t é  s u p é r i e u r e  à  ce l-  Ees E ta ts-U nis ,  co n t in u e - t - i l ,  . . .

s## wêËè WêM Kllisissttassr. ssL-.iuafs.tv
p ie ,  e l le  a  é té  l ' i n s p i r a t r i c e  d ' " x  . . . .  !o n  n .a l l o n a l e  d ®3 c u l t iv a t e

d 'a r t  d e  c e s  U n io n  d e s  t r a v a i l l e u r s  r t  l 'A s ­
s o c i a t i o n  c e n t r a l e  d e s  p r o p r i é t a i ­
r e s  te r r ie n s .

pcvyr o c c u p e s .
a u
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\1 \£ iêée , Crémeuâe, 
R a éâ a â ia n te  /

l a  MEILLEURE p o u r  VOUS 
e t  p o u r  v o s  BÉBÉS!

cisrbciIviE^lsî

y
y  e n  a u r a  u n e  a m p l e  p ro v i s io n  
p o u r  l e s  fê tes .

lV /

I s: o b s e r v e n t  le s  o r d r e s  à  l a  lettre.
« Et m a l g r é  to u te s  c e s  d é p e n  p o s i t io n s  d  o e u v r e s  

t r o u v o n s  c o u s i n s  la t in s  t rop
AU THEATRE CARTIER %

s e s  e x o rb i ta n te s ,  n o u s p e u  c o n n u s .  
525 m i l l io n s  Elle s e  p r o p o s e  d 'y  é t a b l i r  u n e  

d e  b ib l i o t h è q u e  d e s  p lu s  g r a n d s  au -

\L e s  1 5 1 6 -1 7  n o v e m b r e
X \m o y e n  d e  d o n n e r  

p o u r  l ' e n t r a i n e m e n t  a e r i e n  
5,000 A m é r i c a in s  a u  p a y s  et n o u s  l e u r s  e n  l a n g u e  e s p a g n o l e .  File 
d i s t r i b u o n s  p o u r  S3 m i l l io n s  d e  b lé  a  l ' i n te n t io n  d e  p r o m o u v o i r  F é ­
a u x  In d e s .  Il es t  t e m p s  q u e  n o u s  c h a n g e  d e  p r o f e s s e u r s ,  d e  c o n ­

fé r e n c ie r s ,  d e  s a v a n t s  e t  d 'é tu  
d i a n t s  e n t r e  le  C a n a d a  et c e

Trois a rtilleu rs  au pensionnai L es d i f fé ren ts  p r o g r a m m e s  qu i  
a f fec ten t  l e s  c u l t iv a t e u r s  

c o m p r e n n e n t  l ' e n c o u r a g e m e n t  à  
l a b o u r e r  l e s  p r a i r i e s  ; le r é q im »  
d e s  b e s t i a u x  e! d e s  a l im e -  ts 
d o n n e  l a  p r é f é r e n c e  
p e a u x  d e  v a c h e s  la i t i è r e s  ; 1
p l a n  d e  la  b o n n e  c u l tu re  
o r d o n n e  to u te s

p sc ie n t i f iq u e s ,  e t  l e u r  a p p l ic a V  
p r a t i q u e  a u x  c u l t iv a t e u r s ;  M p] -- 
d e  m é c a n i s a t i o n  e n  v e r tu  d u q u e l

\
to u s

7  a ,
L a r q u e y ,  Y v e t te  L eb o n ,

R o l a n d  T o u ta in ,
C e t te  b r i l l a n t e  c o m é d ie ,  a v e c  

R o l a n d  T o u ta in ,  e s t  u n  v ra i  s u c c è s  n o u s  m ê l io n s  d e  n o s  a f f a i r e s
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a u x  trou-q u e  v o u s  re g r e t t e r ie z  d e  n e  p a s
a v o i r  v u .  L’in g é n io s i t é  d e  T o u ta in  su i te  d e  l a  s i tu a t io n  d e  l ' a p r è s -  P a Ys 
e t  l a  v e r v e  d e  L a r q u e y ,  jo in te s  à  g u e r r e ,  a lo r s  q u e n v i r o n  300.000 Q ^e d e  d é v e l o p p e r  l e s  c o n
l a  n a ï v e t é  d 'Y v e t te ,  font d e  ce t-  o u v r ie r s  d ’u s i n e s  d e  g u e r r e  s e r o n t  Qr ®s in t e r - A m é r iq u e s ,  t in t  d a n :  
te  c o m é d i e  u n  s u c c è s  j a m a i s  a t-  s a n s  o u v r a g e  et iront g ro s s i r  l e s  le  d o m a i n e  d e  1 é d u c a t i o n  q u e  
te in t  ju s q u ' ic i .  N e  m a n q u e z  d o n c  r a n g s  d e s  800,000 s o l d a t s  r e v e n u s  d a n s  c e lu i  d e s  sp o r ts .

A  b o n  droit,  le s  C a n a d i e n s  d e

Le d é p u t é  d e  B e a u c e  p a r l e  en -
\d e  l ' h é m i s p h è r e - s u d . d e Bq  m co  

le s  r e c h e r c h e

ai i ip a s  d e  v o ir  c e  g r a n d  s u c c è s  q u i  d u  front, c ' e s t - à -d i r e  u n  h o m m e  
e s t  l a  m e i l l e u r e  c o m é d i e  d e  T ou- su r  d e u x .  Il fait u n  v ib r a n t  a p p e l  l a n g u e  f r a n ç a i s e  r e v e n d i q u e n t  en  
t a in .  Le p r o g r a m m e  s e r a  c o m p té -  a u  p e u p l e  p o u r  m é n a g e r  et a -  to u te s  c i r c o n s t a n c e s  l e u r  a s c e n  
t é  p a r  l e s  r e p o r t a g e s  et u n e  co- m a s s e r  p o u r  l 'a p r è s - g u e r r e ,  a l o r s  d a n c e  la t in e ,  le s  a v a n t a g e s  q u e

q u e  l a  s i tu a t io n  s e r a  t rè s  c o m -  c e s  B en s  im p l iq u e n t ,  le s  b i e n M  U 
p l iq u é e .  Il cite e n  e x e m p l e  l a  gu>il e n  i a u l  re t i re r .  L e u r  l a n g u e  

• c o m p l ic a t io n  q u 'a p p o r t e r a  la  m a -  e s * le l ien  le p lu s  1er n o u r  le s  u
n i r  a u x  n a t i o n s  d u  s u d  d e  n o tre

I

AU THEATRE fi.MOUSKO.S
m é d i e .

L es  1 3 1 5 1 6  n o v e m b r eL e s  18-19-20 n o v e m b r e
Moteurs géants fabriqués et expédiés par le C.P.R.r ine  q u i  s e r a  en  m e s u r e  d e  i r o n s -  ,

M m m  # # # # # #
s o u s  la  l u n e  d e s  t r o p iq u e s  im- le D a n e m a r k ,  la  F i n l a n d e  et H  l a  n a t i o n  c a n a d i e n n e .  d a v a a e  le s  n e n n l o ^  Z L  '  ?r
p r e s s i o n n e  to u s  c e u x  q u i  s o n t  ro- S u è d e  s ' e m p a r e r a i e n t  d e s  m a r -  Ee C a n a d a ,  r e c o n n a î t - o n  d e  , • . , , ^ .  . ,c
m a n e s q u e s .  c h é s  d 'E u r o p e  p a r c e  q u ' i l s  s o n ,  P ' " 3 P i ’: 3- F y c e  q u e  p a y s  bi d ^ e n ^ r  1

I.a s c è n e  s e  p a s s e  su r  u n e  île d é j à  p rê ts .  L 'A n g le te r re ,  e n  r a i s o n  Brigue, e s t  tout d é s i g n é  c o u r  fai r  m n  ? ' , .. , a  . !
d u  P a c i f iq u e .  L e s  i n d i g è n e s  tes -  d e s  f a v e u r s  q u e  n o u s  lui f a i s o n s  c o m m e r c e  a v e c  1 A - -  ’••quo T "'t' ( F U- °v "  p a  /.S ‘II
to ie n t  g é n é r e u s e m e n t  su r  u n e  m u -  p r é s e n te m e n t ,  s e  v e r r a  d o n c  o- n e - L A l l e m a g n e .  1 I ta l ie  s u r to u t  , . a  e n n e n n

d e s  b i ig é e  d ' a c h e t e r  c h e z  n o u s .  Si o n  o n * m i s  j a d i s  to u te  l e u r  p r o p a  c o m b a l  a u g u e I  11 116 3 a t t e n d a i t
n e  p e u t  lu i  v e n d r e  d e  p a p i e r  à  9 a n d e  e n  c o u v r e  p o u r  c o n v e r t i  

L a  jo lie  B etty  s e  s u r p a s s e  d a n s  jo u rn a l ,  e l le  a u r a  a lo r s  r a i s o n  a  le u r  c a u s e  l’A m o n t i - . e  1- B r-  :
s e s  d a n s e s .  V ic to r  e s t  a u s s i  à  so n  d a c h e t e r  a i l leu r s .  P r é p a r e r  s- 1® Chili.  En é t a b l i s s a n t  d e s  liai-
m i e u x  et,  q u a n t  à  Jack ,  o n  e s t  n o u s  d o n c  à  fa i re  f a c e  à  c e t te  so r ls  c u l tu r e l le s  et c o m m e r c i a l e "
to u j o u r s  s u r p r i s  d e  le  v o ir  t a n t  il s i tu a t io n  ». e n  g r a n d  n o m b r e  a v e c  c e s  p a v s
t r o u v e  d e  n o u v e a u x  to u rs  d e  n o u s  M o n s ie u r  L ac ro ix  te r m in e  s o n  jr,Bns. ie C a n a d a  fe ra  d u  m ê m e  f  m m e  a r , . a n  jr _

d i s c o u r s  e n  fa i s a n t  u n  p r - s s - W  ;,o u P fort c o n t r e - p o i d s  à  c e t t e  in  V ° “ 3 ° ™ ' 00331 '*
s e r a  a p p e l  à  l a  p o p u la t io n  e n  f a v e u r  - l u e n c e  d e s  p a y s  to ta l i ta i r e s ,  tout R. , n  “

e n  s 'o u v r a n t  u n  i m m e n s e  territoi- B lack  Ura<3o n  ‘ 
r e  l a i s s é  in c u l te  p a r  n o t r e  é c o n o ­
m i e  e x té r ie u r e .  L es  r e l a t i o n s  C a ­
n a d a  i n t e r - A m é r iq u e s  p r é s e n t e n t  
le  p lu s  g r a n d  in té rê t  et r e n f e r ­
m e n t  b e a u c o u p  d 'a v » -û - .

Song of the Islands
(En  c o u le u r s )

B etty  G r a b l e ,  V ic tor  M a tu re .  
J a c k  O .akie

C 'e s t  u n e  c h a r m a n t e  c o m é d i e  
a u x  d é c o r s  d e  r ê v e ,  a v e c  Betty 
e t  V ic tor ,  d o n t  le  d u o  d ' a m o u r

I
■

i

I

W Êm Ê

u n

s i q u e  e n t r a î n a n t e  et a v e c  
c h a n s o n s  a n i m é e s . p a s .

1N e  m a n q u e z  p a s  ce t  au*re  s u c ­
c è s  d e  J o h n n y  \V e i s s m o l le r  e t  d e  
F r a n c e s  Gifford.
J o h n n y  S h e ff ie ld  m a i n t e n a n t  con-

k
! <XXi-ÿjtys a n s  otifcr.ur .m * w I ? lit

r n - w n
»». i .

a m u s e r .
G u n M e n  v s  

e t  u n  s u j e t  court .
C e t t e  c o m é d i e  m u s ic a l e  

c o m p l é t é e  p a r  le  9e é p i s o d e  d e  d u  Bloc P o p u la i re ,  
l a  s é r i e

S®;:
d o n t

A d v e n t u r e s  of S m i l in g  h o m m e s  n e  c o m p te n t  p a s .  d'* il 
et u n  s u j e t  court.

7 3 I
Los 17-18-19 n o v e m b r eJ a c k ce  n 'e s t  p a s  u n  m o u v e m e n t  d 'u n Yamile so u s les ccd os ÿ  x i >/•D e n is e  Bosc. Jo sé  N o g u é ro .  

C h a r l e s  V a n e l
C e  film lire d u  r o m a n  d 'H e n r y  

B o r d e a u x  e s t  u n  g r a n d  s u c c è s  a u e  
to u s  l e s  c in é p h i l e s  a t t e n d a i e n t  d e ­
p u i s  d e s  s e m a i n e s .

Le d r a m e  e s l  c e lu i  d ' u n e  m é s a l ­
l i a n c e .  Los p a s s i o n s  d o  l ' a m o u r  

L es  C h e v a l i e r s  d e  C o lo m b  on l  s o n t  t e r r ib le s  c h e z  l e s  O c c id e n -  
t e n u  d e  n o m '- r e - " '  o o n a rè c  r» " io -  ta u x ,  m a i s  l e s  p r é j u g é s  d e  c a s t s  
n a u x  d a n s  l e s  d if fé ren ts  d is tr ic ts  s o n t  a u s s i  t rè s  v i a o u r e u x  et ex i-  
d e  la  p r o v i n c e  p o u r  p r é p a r e r  le s  <?ent u n  r e s p e c t  a b s o l u .  D e 
a c t i v i t é s  d e  l ' a n r . é e .  Le C o n s e i l  c h o c  e s t  n é  u n  d r a m e  p u i s s a n t  
d 'E ta t ,  à  s a  r é u n i o n  d 'o c to b r e  te- dfue d e s  a r t i s t e s  d e  q u a l i t é  r e n -  
n u e  à  M o n t r é a l  s a m e d i  d e rn i e r ,  d e n t  a v e c  le m a x i m u m  d e  p a th é -  
e n  a  r e ç u  d 'h e u r e u x  r a p p o r t s .

D a n s  c h a c u n  d e  c e s  c o n g rè s ,  
o n  a  p a r t i c u l i è r e m e n t

AI F - C H ,  DE COLOMB 
ET L’APRES-GUERRE

8888
e s ? .OE ORG V ■

( U ' Ces énormes moteurs de bateaux 
sont construits pour la marine 

canadienne aux usines Angus du 
Pacifique Canadien, h Montréal. 
I<eur transport s’effectue égale­
ment sur des wagons spéciaux du 
Pacifique Canadien, à centre sur­
baissé, ainsi qu’on peut le voir sur 
cette vignette. Les usines Angus 
se sont lancées dans la fabrica­
tion de moteurs de bateaux après 
avoir terminé l’exécution d’une 
commande pour la construction de 
1,400 chars d’assaut Valentine, 
qui roulent actuellement sur les 
champs de bataille de la Russie. 
Les moteurs de bateaux que l’on 
fabrique aux usines Angus pèsent

89 tonnes, avec leurs condensa- |  
leurs et leurs plaques de fonda- \  
lion. La bielle motrice, que l’on | |  
voit dans la vignette do droite, à si 
côté d’un homme de taille moyen- |1 
ne, donne une idée des dimensions 
de ces puissantes machines. Les | |  
ingénieurs de la compagnie ont ft 
dû fabriquer des wagons spéciaux &  
pour le transport de ces énormes | |  
pièces. Il a fallu en surbaisser la If 
partie centrale afin de permettre Ê  
le passage des moteurs sous cer- |f  
tains ponts. Iji construction de sâ 
ces moteurs a débuté alors même 
que l’on était en train de terminer 
les derniers chars d’assaut Valon-

i( C o m m u n iq u é )C

SOYEZ PRETS 
POUR L’HIVER

Procurez-vous de bonnes ch a u ssu re s  et 
des co u v re -ch au ssu res  au 

MAGASIN ST-GEORGES, Enr.

m

t i q u e  et d e  v é r i té .
V o u s  v e r r e z  d o n c  ce  g r a n d  s u c -  

é ' v d i é  1» c è s ,  c a r  n o m b r e u x  s o n ,  M s ]»'•- 
d e  F a p r è s  g u e r r e ,  l e u r s  d e  V o eu v re  q u i  d é s i r e n t  l a

ÿï

.. »  , , , ,  , micro plaque de fondation d’un
tine. Deux semaines après la fa- moteur, d’un poids de 10 tonnes, 
bncation du dernier tank, lu pro-1 sortait déjà des usines.

p r o g r a m m e
p r é p a r é  a u  c o n g r è s  s u p r ê m e  d e  v o ir  a u  c in é m a .  V o u s  v e r r e z  a u s -  
C l e v e l a n d .  D a n s  s e s  g r a n d e s  K- s i  u n e  c o m é d i e  e t  u n  s u j e t  c o u r ti ? 3 I—li-.'. .lLiJ j: i I



Rlmouskl, 12 novembre 1943 Pact 5LE PROGRES DU GOLFE
Lac-au-Saumon L u c e v i l leSaint-Octave-de-M étis | des-Monts. A ces malades nous 

souhaitons un prompt rétablisse- 
! ment.

i FROMAGE BLANC 
Semaine finissant le 2 nov. 1943 

inclusivement
"Fabriqué le ou après le 1er 

juin 1943"

Georges MASSONd e s  c o n f i t u r e sNoces d'argent sacerdotales. — , , Vocations. — Le village de Lu-
Dimanche le 31 octobre, les pa- Mariage. — Jeudi dernier a ete ceville et la paroisse de SteLuce 
roissiens de Lac-auSaumon fê- béni 1® mariage de Mlle Yvonne qUj 0nt fourni beaucoup de prê­
taient le 2oe anniversaire de prê- Michaud et M. Rosario Begin, his ]reg à l’Eglise comptent encore,
Irise du Révérend Père Joseph b® M. e* Mme Nazaire Bégin. celte année, deux ecclésiastiques 
Mamie, Supérieur ecclésiastique Notes locales. M .et Mine A. uu grand séminaire de Rimouski, 
des Soeurs Servantes de N. D. lourde, de Montreal, ont visite ce sont M. l'abbé Jean-Marc Des-
Reine du Clergé. leurs parents M. et Mme 1 humas rosiers, diacre, et M. l'abbé Léo-

La fête débuta par une messe pold Desrosiers. Admirable coin-
solennelle, officiée par le Pere " Mlle Gilberte Caron, de Cap- cidence, ce dernier est le quatriè- 

• Mamie, assisté des Révérends Chat, a  visite ces jours derniers me abbé de ce nom par ici. Men*
Pères Roy, curé, comme diacre, Parerits M. et Mme Joseph tionnons d'abord M. l'abbé Atr 
et Lafontaine, vicaire, comme <~'aro!1;, . , dré-Albert, de regrettée mémoire, i
sous-diacre. Le sermon de cir* „ MM. Auguste et Louis-Jean ,ncien curé de Sayabec, M. l'air ' 
constance fut prononcé par le Ré- Dassylvas et M. et Mme Pierre bé Jean-Baptiste, docteur en thé- 
veiend Père Audlauer, C.S.S.P., Chs sont ailes dimanche a Ma- ,|ogie et en philosophie, proies- 
aumônier des Soeurs « Reine du lane' °® “s onf rendus visite a seur au grand séminaire de Mont
Clergé ». 1V1- e| Mme Paul LeCours. réal. Quatre abbés Desrosiers!

Le soir, à la salle de 1 Acadé- ' me Germain Vignola et M. Sensible témoignage que Dieu 
nue des Frères du Sacré-Coeur, e* Mme Georges Fortin sont n - bénit de façon spéciale ces si
les paroissiens se réunissaient en venu  ̂ d un bref voyage a Rr bonnes et si chrétiennes familles
grand nombre pour leter le Ré- rnouski. . de chez-nous I
vérend Père Supérieur. On re- _ Mine Pierre Boudrault, qui a Dimanche soir eut lieu, à la sal- 
marquait parmi l’assistance outre Passe *e dimanche chez des pa- ]e Côté, une partie de cartes prè­
le Pere Mamie, les Révérends ferîi,s IC j  est retournée a St Leon sidée par M. le curé de la pa-
Pères Roy et Andlauer, les Frè- le'Grand. . „  ... roisse. Elle avait été organisée
les du Saint-Esprit, les Frères du Mlle Maria Gauthier, apres par fes jeunes gens sous l'habile 
Sucré-Coeur, les Novices des Pè- avoir P®sse P"® semaine chez sa direction de notre dévoué profes- 
les du Saint-Esprit, MM. les mai- soeur Mme os. Gagnon et son 
les Leblanc et Turcotte, ainsi beau-frere M. Joseph Gagnon, 
qu'un bon nombre de citoyens en esl r.e!°um®e “  St-Adelme. . 
vue du village et de la paroisse. C. Hudon es, allée a

La soirée débuta par un duo mercredi, par affaires.
H M. et Mme Elzear Levesque

sont partis pour Priceville, où ils
résideront désormais. . ~ ! M. et Mme E. Gendron sont

—M. et Mme J. Imbault, d'Ar- Visiteur. Les Freres du Sa- actuellement en voyage d'affaires 
vida, sont venus en voyage de cre-Coeur de lu Mission de Cuba- ^ Montréal et Trois-Rivières, 

chez leur tante Mlle Cori- “° ont eu l'honneur de recevoir

COMPTABLE AGREE 
CHARTERED ACCOURT ART 

149 Si-Germ a la .Ottawa. —Le rationnement des 
cerises au marasquin, dos cerises 
genre marasquin, du beurre de 
pommes, du sirop de sorgho, de 
la mêlasse de sorgho, est aboli, 
annonce la Commission des Prix

No 1 _____
No 2 ____
No 3 ........

F.A.B. Point d'expédition de la 
fabrique.

I N. B. — Ces prix sont nets, les 
frais de vente et d'entreposage 
ayant été déduits.

___  20c.
-------- 1 9 1 & C .

îmoum.S a i n t - A n a c l e t
19c.

C A R T E S  PROFESSIONNELLESLe serv ice ann iversa ire  de  Mlle 
Mane-Rose Gagné, fille de  M. et 
M me U yprien Gagné, a été c h a n ­
té a  tit-A naclet sam edi.

Ilet du Commerce. Ces articles sont 
sur la liste des produits exemptés 
du rationnement par l'ordonnance 
A-943, entrant en vigueur demain. 
L'ordonnance souligne toutefois I 
que toutes les conserves conte- j 

Depuis sa fondation, qui re- • nant des fruits et utilisées comme 
I rintemps, le comité j nourriture pour les bébés sont ra* 

puioissial de production de bt données.
Jean de Cherbourg, créé afin d'o- 
nenter et d'intensifier la pro- 

• duction dans cette paroisse, a te­
nu une séance au cours de la­
quelle plusieurs sujets furent étu­
diés.

Le comité de production de St- 
Jean est sous la présidence de M.
Léonard Lévesque. Le président 
honoraire est M. l'abbé Albert 
Morin.

—  Avocats —|S a i n t - J e a n - d e - C h e r b o u r g
GAGNON & GAGNON

AVOCAT!
Ferai-Emile G agn a* . C, XLUn reel soulagement pour les

GUles G agn oaNEZ QUI , 
SONT BOUCHES 

ET SECS LA NUIT

Im m euble de le  Cte 4 e  Pouveè»
aiMousn

S a i n t - M é d a r d CASGRAIN, CARON & TE88IE1
AV OC A TI

Perrault C o t f r a la  CL XL 
A m *d*e Corou. C. XL 
M aurice Tse lle r . LL. L.

RIMOUSI3
Im m euble BANQUE CANADIENNE NATION A i l  
Bureau à  AMQU1 i Le d euxièm e s i le  g # #  

1 M êm e vendred i de ch aq ue mole 
de l'hôtel G agnou.

La soirée organisée, récemment, 
au profit des oeuvres paroissiales, 
a rapporté la somme de $304.00.

Comme vous vous 
sentez mieux lors­
que, au coucher, 

vous vous ôtes débarrassé le nez de 
la congestion passagère, à l'aide du 
Va-tro-nol!

Le Va-tro-nol fait trois choses impor­
tantes: (1) il contracte les muqueuses 
gonflées, (2) calme I irritation, (3) aide 
à débarrasser les voies nasales des 
mucosités qui les obstruent, et soulage 
la congestion passagère. Il facilite la 
respiration, provoque le sommeil.

Si le rhume tous menace, le Va-tro-nol, 
employé au moin­
dre éternuem ent 
ou ren if le m en t, 
l’empêchera dans VICKS 
bien des cas de sc 
déclarer.

MEDICAMENT 
A 3 FINS

PRIX  ET C O M M E N T A IR E S  
DU M A R C H E ARTHUR GENDREAU, LL L

AVOCAT
setir d'école, M. Thiboutot.

Le résultat a  dépassé toutes les T r o i s - P i s t o l e s
LA COOPERATIVE FEDEREE DE 

QUEBEC FOURNIT LES COM­
MENTAIRES SUIVANTS SUR 
LES MARCHES.

. espérances. Im m euble Banque F i e r t u M e  
1IM O U U 3

M. et Mme D.-M. Deschênes
C a b a n o Bureau Am qui (hôtel L aufte)

Lee 1er e l Sèm e sam ed is de «hasps* moèii| sont de retour d'un voyage à  Lon- 
! don, Ont.de piano, exécuté par Mlles Si­

mone et Gabrielle Bcrr. Une a- 
diesse lut lue par un ancien élè­
ve des Pères du Saint-Esprit, M. 
Arthur Gendron. Après l'adresse, 
M. Gendron dit quelques mots de 
remerciements à son ancien pro­
fesseur.

Volailles vivantes: Poules
i Les arrivages sont modérés. La 
I demande est régulière et les prix 
; sont stationnaires.
Poulets à rôtir

Les arrivages sont moins abon­
dants. La demande s'est amélio- 

|rée et les prix sont stables.
Poulets à griller

; Les arrivages sont limités. La j 
! demande est bonne et les prix, 
sont stables.
Dindes « .

Les arrivages sont limités. La (■'QUl |3 , 
demande est active et les prix 
sont fermes.
Volailles abattues: Poules

ALPHONSE GABON. G. M.
AVOCJLT

VA-TRO-NOLM ariage. — Samedi, le 30 oc-,
ne Beaulieu. I *a visite au Rev. x rere i lovnr tobre, en l'église de Trois-Pistoles,

—M. et Mme Thomas Roy sont da» Gonzague, lequel venait ici a qJq béni le mariage de M. An- 
revenus d'une promenade a Lu- pour la première fois; nos sympa- t0jne Thériault avec Mlle Adrien- 1 
ceville, où ils ont visité leurs en- thiques religieux ont apprécié le ne Bélanger. Les heureux époux 
fonts M. et Mme Octave Roy. ' passage de ce digne visiteur.

— M. et Mme Antoine Richard 
sont revenus d'un voyage à Ste- services anniversaires 
Florence. Ils ont (ait le trajet par Euchariste Michaud et Jules Pi- 
auto. net ont été chantés en notre pa-

Mme Raoul St-Onge est allée roisse la semaine dernière, 
à Rimouski, au commencement P arad e  m ilitaire. — La L ie « A » 
de la semaine. du 2e Bn <F‘ des Fusiliers du

re Andlauer, qui donna les notes __M Philippe Therriault est re- St-Laurent a ;t une démonstra- 
btographiques du Pere Mamie. d'une promenade à  Mont- Mon à l'occ :i des derniers
Voici en resume les paroles du . , chez ^  parents. , jours de l'emprunt de la victoire.
' ere- I Le rassemblement s'est forme à

Notre-Dame du Lac à 11 heures.
La Cie comprenait les pelotons 
de Cabano, Notre-Dame du Luc, 

i Squatteck, Riv. Bleue, Estcourt, 
j St-Eleuthère, etc. Elle était conv 
j mandée par le major F.-Geo. Tri-

, Décès. — Le 6 novembre, est quel et le capitaine P.-E. Dumas, orannisé □ cette

S S V £*£? M .  MSZ:,Ï S S T Æ S T i S S S  »,
a Langonnet ' France i. Dans l'an- Michaud, fils de M. et Mme Oc- Suulnier, de Cabano, A. Plourde, aes de Mont-77. ' Marché ferme aux prix actuels.
née 1911, il dut interrompre son tave Michaud. Il avait comineir de Notre-Dame du Lac, René Pel- . . ■  — .... .................... Porcs livrés abattu s:
Noviciat pour faire son service œ- en septembre dernier, sa qua- letier, de Squatteck, et F. Durette, ■ iinprU T M ontréal et Q uébec
militaire. Au début de la grande thème année d'étude au cours de St-Eleuthère, commandants L AMuCM I , j Marché stable et prix soutenus,
guerre de 1914 il servit son pays classique de Rimouski et rien ne des pelotons. Dans l'après-mi- IL'CTDIIMCWT I Prix de rem ise de la Coopérative
en prenant les armes, jusqu au laissait prévoir un mort aussi pre* di la compagnie a paradé dans inülnUIVlLlil Fédérée de Q uébec. Succursa-
jour où la Suisse étant hors de muiuree. Son service et sa sépul- le village de Cabano, ensuite Df]11D ÇRRViR 1 Q u ®kec. S em aine finis-
danger, il put continuer ses étu- j U r e  on( eu ]jeu à Sl-Ulric lundi tout le groupe s'est transporté sur rUUn uLMilu J san t le 6 nov.
des. Ordonné prêtre le 28 octobre dernier, le 8, à 9 h. Le service lut un terrain de manoeuvre appro-   i vement
1918, par Son Excellence Mgr chanté par M. l'abbé Georges prié et a effectué des mouve- (Communiqué de l'Union OEUFS
Ogorman, nommé par son supé- Dionne, supérieur du Séminaire ments stratégiques, avec fusées des Electeurs) A — Gros ..
rieur, professeur au Petit Scolasti- de Rimouski, assisté par M. le vi lumineuses, puis des balles à --------  ! A — Moyens
cat du Bois Noir au Valais 1 Suis- c a jre p. Douce! et par M. le vicai* blanc, simulant une attaque sur Dans la causerie hebdomadal- B — .
se>, il y demeura jusqu en 1924 a- re p Roy comme diacre et sous- un terrain découvert, ceci sous re de l'Union des Electeurs à  la A — Poulettes
lors qu'il vint au Canada. Au Col- diacre. Au choeur on remarquait le commandement du Capt. P. radio, M. Louis Even expliqua C —
lège St-Alexandre, il fut proies- m . l'abbé P. Berger, curé de la E. Dumas, assisté des C.S.M. E. cette semaine le Crédit Social en VEAUX ABATTUS
seur, préfet des Petits et Directeur paroisse, et M. l'abbé Ls Ph. Ane- Pelletier et Réginald Aubé, et des le comparant à une installation "Engraissés au lait"
du petit Scolasticat. til, curé de St Léandre. Au choeur sous-off. de la compagnie. A la de chaudières à vapeur dans u- Bons — 90 lbs et plus

En 1939, il fut nommé aumônier de chant: M. l'abbé Charles Mo- suite de 
des Soeurs de N.-D. Reine du h

noces A X M G tn œ

B a r .c n  *  AM QUI (M tel Oo«me») h #  l ’ ’  
•I l im e  sa m ed is  de e k a fM  n e b .

Bureau à  MATANT (hôtel B en U rJ  Le* l*m m  
et 4èm e sam ed is  d e  ehagm e seeto.

Prirent la parole au cours de la 
soirée, en premier lieu, M. Lud- j 
ger Leblanc et M. le maire de | 
la paroisse. Celui-ci termina en I 
disant « que s'il fallait exprimer 
toute notre reconnaissance au 
Pere, nous n’aurions pas assez 
des vingt-cinq ans à venir ».

Ce fut au tour du Révérend Pè-

w»

. partirent immédiatement en voya-
Services anniversaires. Les ge d Montréal et Ottawa, 

de MM. Nos
meilleurs voeux de bonheur les

ARTHUR ST-ONGI 
AVOCAT 

Edifice Lepage 
Rimouski

accompagnent.

M a t a n ei C. P. 720
Bureau en fin de srmcdne 

à Am qui.

m  «y»1 I
Vente, location et répara­
tion de machines à écrire, 
machines à  additionner, j ®

l
La semaine provinciale des 

Chambres de Commerce a donné I 
lieu à des manifestations de la 
part de notre Chambre de Com­
merce locale. Mardi soir, un dî­
ner-causerie a groupé de nom­
breux convives. Le conférencier, 
invité était M. Jean-Charles Ga- !

et Poulets
En dépit d’une augmentation 

d’arrivages, la demande est assez 
la stabilité

- N o t a i r e s - ’L 'I m p r im e r i e  G i lb e r t  L t é e .Le Révérend Père Mamie est1 
né le 10 novembre 1891. Il était ; 
le fils de Jules Mamie et de Etni- < 
lia Rougnon du village de « La 
Chaux de Fond », Canton de 
Neuf-Chatel, en Suisse. I! fit ses j 
études secondaires d'abord à

I
RIMOUSKI.active pour assurer 

des prix.
Oeufs: Montréal et Québec

Les arrivages sont toujours in- 
| suffisants aux besoins et les prix 
sont fermes.
Veaux abattus: Montréal

EUDORE COUTUM
L leesei* e*  4re*t 

NOT AUX
Imrecre l Im m euble QILU4É1 

D om icile i Xme ftV-Gcrmehe 
XIMOU1X3

S a i n t - U l r i c A S S U R A N C E  
Vol, Glaces. Incendie, Automobi­
le, Garantie, Responsabilité pa­
tronale, Responsabilité publique. 1 
Accidents et maladie.

S.-Z. COTE. ENR.
Lucien MORIN, prop.-gérant 

RIMOUSKI. P. Q.
B. P. 459

gnon.
La Chambre de Commerce a 

occasion une
BELZELE & BELZILI

MOT JUKI»
G le a s e s  S e ls lle . L.L.L.

lmmemble BANQUE CANADIENNE MATlOMAéJ 
M M O U Sn

Arpenteur -
1943 inclusi-

LOUIS-LEO DOYON
AJiPEjrmreaEOMXTM 

U g*aU m T -T ow iti«  C m m I  
t -"  ~  —

UMOUtZT

Pourvu )1 ne pas prendre avan­
tage de notre longue expérience 
dans l'organisation de voyages 
par terre ou par mer ? Nous som­
mes à votre entière disposition.

Ad-essez-vous à F. Fortier, 
Agent du Trafic-Voyageur, Paci­
fique Canadien, Gare du Palais, 
Québec, représentant toutes les 
compagnies de navigation océa- j 
nique ainsi que toutes les Agen­
ces de Voyages, ou à P. E. Gin- 
gras, Agent du District, Gare 
Windsor, MontréaL

. 50c.
__ 48c.

... 45c.
45c. 

. 41c.

! T41. *14

Médecin —
Dr J.-O. DRAPEAU

MEDECIN-CKTHUBGinf 
Dm  H ôpitaux d e  Ferle20c.

____ 19c. 114 rue St-Qurmedheces manoeuvres, des ne usine. Le chauffeur y fournit Moyens — .
-------------- ... rin, professeur au Séminaire de vues animées furent données à de la vapeur en se basant uni-; Communs —
Clergé de Lac-aySaumon. Puis Rimouski; M. Charles Dufour, M. la salle St-Joseph, par M. le eu- quement sur l'indicateur de près- Veaux d'étable abattus 14c à 16c
enfin nommé Maître des Novices £d Quelle!, M. R. Carrier, M. ré J.-Ph. Cyr; ces films étaient sion, appelé manomètre. Ques- Veaux
Clercs et Supérieur ecclésiastique Edmond Dion, M. JeaivM. Pelle- exclusivement militaires, récréa- tionnons-le dit M. Even: | de champs abattus 12c à 14c.
des Soeurs de Notre-Dame, Reine (jer et m . J. Quelle!. A l'orgué, tifs et instructifs. Tous les mem- —Si, dans l'usine, monsieur le AGNEAUX REÇUS VIVANTS
du Clergé. Mlle Alice Simard. bres de la compagnie garderont chauffeur, on fait des choses i- Bons — 35 lbs et plus

Le Révérend P. Mamie prit en- Les porteurs étaient M. Joseph* un bon souvenir de cette journée, nutiles, nuisibles ou dangereu- AGNEAUX REÇUS VIVANTS
suite la parole, remercia les pa- Edmond Michaud, M. Hervé M i - -------------- ----------  --------  ■ “ ses, vous fournissez de la vapeur j et payés abattus
roissiens, dit quelques mots sur sa chaud, M. Sylvain Michaud, M. Alhnrtvilln quand même ? — Ma fonction Bons
vie d’étudiant et souligna que Antoine Canuel, M. Francis Tal* AIDBIÏYIIIg n'est pas de juger ce qui se fait POULES ABATTUES
c'était dès le berceau que la mère bot, M. Joseph Beaulieu et M. _____  dans l'usine. Cette responsabili- A — 5 lbs et plus
chrétienne devait donner à son Quy Talbot. Baptême._M. et Mme Gérard té-là relève des gens de l'usine. I A — 4 lbs jusqu'à 5 lbs
enfant l'idée de sa vocation, en £e défunt laisse dans le deuil Benoit annoncent" la naissance de leur gérant, des demandes des B — 5 lbs et plus
le plaçant sous la garde de la gon père et sa mère M. et Mme de leur fille Monique. L'enfant a acheteurs, des surveillants de la B — 4 lbs jusqu'à 5 lbs
Vierge Marie et de son Divin Fils, Qctave Michaud (Yvonne Talbot h eu pour pavrain e‘t marraine M. société. Ma fonction à moi est de B — 3 lbs jusqu'à 4 lbs 23c. $

frères: M. J.-Edmond Mi chaud, e, jvjme Alfred Durand Mlle Jane fournir de la vapeur à la deman- ,C — 5 lbs et plus
peines au Divin Maître elle se- M Hervé Michaud, M. Maurice potviu portait sa nièce sur les de. |C — 4 lbs jusqu'à 5 lbs ------20c.
rail sans inquiétude pour la voca- Michaud, M. Sylvain Michaud, et j jontg baptismaux. —Si vous refusiez de suivre C — 3 lbs jusqu'à 4 lbs .......19c. »
lion du jeune homme ou de la ^  Laurent Michaud, ses soeurs: j Mariage. — Dernièrement M. ês indications du cadran, en POULETS ABATTUS  ̂I
jeune fille. Mme Antoine Canuel (Jeanne- Hjchard Poirier unissait sa desti- montant et descendant la près- "Engraissés au lait"

M. le curé, le Révérend Pere d'Arch de Jonquière, et Mlle nde □ œ ne de Mlle M. Lepage, sion d'après votre propre volonté, A 5 lbs et plus 
Roy, invité à prendre la parole, Noëlla et Eva Michaud, de Jon-1 d'Arnqui. Nos meilleurs voeux dé c'est vous qui régleriez le volu- A 4 lbs jusqu'à 5 lbs
fit l'historique de la vie du Pere qUjdre; geg belles-soeurs: Mme J.- bonheur. me des activités dans l'usine. B — 5 lbs et plus
Mamie depuis qu’il est à Lac-au- Edmond Michaud et Mme Mauri- j Noces d'argent.   Le 31 octo- Vous seriez le maître ! B — 4 lbs jusqu'à 5 lbs
Saumon. Il nous raconta la ma- œ  Michaud. jbre au soir les parents et amis —Si j'agissais ainsi, je ferais POULETS ABATTUS
nière dont se prit le Père Mamie £e 9 novembre, vers midi, M. de M. et Mme Ludovic Potvin se de la vapeur une puissance pour "Sélectionnés
pour faire bâtir un noviciat; il Quy Cantin, âgé de 10 ans, Ms . réunissaient pour célébrer leur 25e dominer, et non un service pour A — 5 lbs et plus
parla de la nouvelle grange que de M. et Mme Alphonse Cantin, 1 anniversaire de mariage. Il y eut aider. Je serais un usurpateur et A — 4 lbs jusqu'à 5 lbs
les Pères ont fait bâtir. Enfin, il s 'esl fa j( frapper par un camion | ciiant musique. M. et Mme un saboteur. Mon utilité, ma va- B — 5 lbs et plus
donna un résumé des activités pa- de Verreault Transport, de Mont- potvin reçurent de magnifiques leur, ne consistent pas à  com- B — 4 lbs jusqu'à 5 lbs
tientes du bon Père Mamie. Une jQjj gon corps fut complètement cadeaux. On leur présenta une mander les activités, mais à les C — 5 lbs et plus 
chose, cependant, le chagrine, mutiié et la mort fut instantanée. bourse b(en garnie. Tous empor- servir. C — 4 lbs jusqu'à 5 lbs .. 25c. |
c'est que le Père Mamie lui a en- y ne enquête fut tenue immédia- tèrent de cette soirée un inoublia- De même, sous le Crédit Social, C — 3 lbs jusqu'à 4 lbs .......  24c. j
levé son bazou » et que lui se |ement par le Dr Joubert, de Pri- bfe souvenir. dit M. Even, l’argent ne ferait que ; POULETS ABATTUS
promène à pied. Nous savons œ  coroner du district, qui rendit Va-et-vient. — M. et Mme (Dr' servir, non pas diriger. Si les con-,
d'autre part que le Père Cure se un verdfct de mort accidentelle. Lionel Goulu, Mme Euclide Pot- sommateurs demandent des cho- A — ...
consolera vite puisqu'il vient de £e service fut chanté le 11 no- vin e( ga Qué, de Montréal, é- ses mauvaises pour leur âme. B
luire 1 acquisition d un magni i vembre, a 8 h. 30, en 1 eglise de (aient en promenade chez leurs ® ^st a leur conscience^ aux pre C .
que cheval. Il aura cet avantage g(-fjlric. nombreux parents récemment. très, aux directeurs d âmes à y DINDES ABATTUES
de se promener meme 1 hiver... et Aux deux familles en deuil, Mlle Marthe Potvin, do Clian- voir, non pas au faiseur d'argent. ! "Vieux males 
en voiture encore... nous offrons nos sincères condo- dler, était de passage ici en rou- Notre-Seigneur n'a pas fondé une A —

Cette petite soirée familiale se lances. te pour Valleyfield ou elle pour Banque, mais une Eglise. Pour B — .
termina par un remerciement aux Mlle Laure Parent s'est fractu- suivra son cours de garde-mala- fortifier les âmes dans la prati- ! C —
organisateurs et aux paroissiens. ^  un bras en tombant dans un de. que de la vertu, il a institué ses DINDES ABATTUES

Le programme musical fut ex egcaijer à sa demeure. Elle est __ m . Gérard Benoit est revenu sacrements, non pas un système "Vieilles femelles
écuté par le trio: Simone, Gabriel-, nctuellement à l'Hôpital de Mata- d'un court séjour à  Arvida. d'argent rationné,
le et Isabelle Barr. ne. | > ■ 1 "■-■■■— ■■ » ■ Notre chauffeur ne s'occupe pas

Le chant fut exécuté par Mlles m . et Mme Robert Forbes (Al- i Mnphinç de l'utilisation de la vapeur, mais C
Obéline Jomphe, Anne-Marie La- ‘ pbba Daigle', de Malane, étaient LBo Ufluulllllo , de la conduite de ses feux d'a-
pierre et par M. Paul Ouellette. jcj je 3 novembre pour assister --------  I près les indications du manomè-

Une pièce canadienne lut exé- nu gerviCe anniversaire de Mme Va-et-vient. — M. Donatien La- tre. Le Crédit Social ne s'occu- 
cutée au violon par M. Alphonse. A|pxig Daigle. vallée, aviateur, Mme Lavallée, perait pas non plus de l'utilisa-
Caron. I M. et Mme Antoine Canne' de de St-Hyacinthe, sont en voyage tion de l'argent, mais de la mise

A la demande de l'assistance, ^ q u iè re , M. et Mme P. McKin- de noces chez leurs parents le en circulation de l'argent d'après ; PORCS LIVRES ABATTUS
et pour conserver nos belles Ira- non de Matane, et M. Francis capitaine et Mme Léon-Philippe la demande exprimée par les be-| prix net |
dlttons canadiennes françaises, Talbot, étudiant à l'Ecole des Verrault. soins affirmés en face de la pro-1 Pesanteur de 100 à 180 lbs 1516c
une vieille gigue fut dansée Par i Arts et Métiers à Rimouski, étaient M. Michel Rossignol est en duction possible. (PORCS LIVRES VIVANTS
M. Antoine Caron. 1 |cj ces jours derniers à l'ocensien voyage d’affaires en Ontario, j Les communistes, les C.C.F., ; "Classification établie après

Le maître de cérémonie était dos funérailles de M. Germain Mi-1 Mme Léo Beaudoin, des Etats- j les plannistes, sous quelque nom l'abatage
chaud. I Unis, et ses enfants ont passé qu'ils se présentent, veulent dire1 Sur bas» du bacon « pesanteur

quelques jours chez mesdames à la production quoi faire et au, ch au d e » -------16.60c. prix net
Théodore Lamontagne et Philip- consommateur de quoi se conten- Prix de remise pour beurre et tro­
pe Croussette jr. ter. Pas les créditistes: ils sont mage. Montréal et succursale

? tion d'un nouveau conseil de di- M. et Mme Etienne Tremblay trop respectueux de la liberté de Québec,
reclion. Il a maintenant pour pré- et M. Thomas Richard, de Gros- pour cela. BEURRE FRAIS
sidente Mlle Louise Gagnon; pour ses-Roches, étaient dimanche au L'Union des Electeurs n-He au Semaine finissant le 1er nov. i 
vice-présidente, Mlle Thérèse chevet de leur mère Mme Joseph poste CKAC le jeudi à If) h. 15

_____  Banville; pour secrétaire, Mlle Richard, gravement malade.

,ré" s t — *  *  “ à  7 h- %  :  s s s

mntonsn18c.

Dr O MER. LECLERC, VL D.
M édecin» fé d é r a l»  #4 #M#*éti4*u#.

SPECIALITE i Maladie*, de# * ~~

21c. A rast-m id L  eoneultatiomJ & M l p M .  
Heures de Bureau i I  à  4, r«qprès #M I.T élép hon é 71 Boîte p o s ta le  4M

Soir*» i 7 *  I  heure*.
ARSENE MICHAUD

ENTREPRENEUR DE FUMER AILLES 
EMBAUMEUR DIPLOME 
SERVICE AMBULANCE

No 1, R ue St-Paul, Côté-Est d e  la  C athédrale. 

R IM O U SEL

... 22c.35 lbs et plus IM, l U a m A . watovtaa.T*I. ! « Il
27 c.
26c. —  Courtier—25c.
24c.

J. ADEODAT DRAPEAUs

\ D r M .-A . BO U D REA U Courtier d A ssu ra*eee G énérale# , V U . 
j  A utom obiles, A cet d ea l et MsdcdW, e#L

BUREAU t Rue L ep ar» . pré# du Q m rm ff 
D cerxelers 4  D toxue.

et en offrant ses labeurs et ses ses
Médecine générale 

Spécialité : Anesthésie 
Consultations :

Avant-midi : A l'HôpltaL
Au bureau l'après-midi:

2 à  4 h.
Soir : 7 à 8 h.

T élép h o u e  71 SWOOSH
34c. ! Irénée Gendreau

Courtier en fruits et légume#
33c.
32c.
31c.

REMOUSH P. Q.
......  32c.1

31c. t 7, rue Rouleau. — TéL 415
30c.1t

..... 29c. i
27c. |-

TéL Rés. 63» 
TéL Entrepôt SI

"à  griller" RADIO36c.
.... 34c.
. 30c. |

.

. 34c.
......  32c. j

29c. CHRCt
___  35c. i
___  33c.
.... 30c.

Sur les prix ci-haut mentionnés, 
nous retenons une commission de 
8 p.c. aux expéditeurs individuels 
et de 5 p.c. aux Coopératives affi­
liées.

A —
B — ..... p .a

8 0 0  Deer** — ÎOOO Mb

■ IUSZAÜ A MOHT-IOU I
LS rHDfiZE LCTXDl D I CKAQUX MOB A VBOTSL LA TO I I

;

M. Adéodat Casse.
Puis Ton se sépara après 

chant de l'hymne national « O 
Canada ».

A AMQUL LS DEUXHMB LÜWDL EOTSL LASOBle
A TBOIS-PISTOLXA LS DIDXBMB

A MATAKS. LS PSSM1S» MAKD1 Dü MOB.

J.A . GENDREAU, O.D.
Salnt-M olse inclusivement 

p.m. et au poste CHRC les diman- No 1 pasteurisé

1
34 7-16c | 

33 7-lBc. 
32 7-16c.1 K H W



LE PROGRES DU GOLFE
L’Armistice  
à Rimouski

Rlmouskl, vendredi, 12 novembre 1943
im r c c  I no  AI CÇ , — Le soldat R aym on d  L an dry ,
( i l l  ICO  LUU nLLu ac tue llem ent au  cam p de Rimons-

— L'h o n  juge Lucien C ann o n, de ^  est reven u  d ’une p rom en ad e à  
Q u éb ec , a  preside la  session de A m q u i et S ain t-Tharcisius, ou il 
la  C o u r Supérieure à  R im ouski. a  visité ses parents.
C ette session de novem bre  
term ine au jourd 'huL

Il se qualifie membre du VOUS TROUVEREZ 
AU ST GEORGES

i iciub “ Quart de millionMORT D'UN SEMINARISTE 
ETUDIANT EN THEOLOGIE par une production- 

record inusitée
H ie r, 11 n o v e m b re , à  11 heu res , 

u n e  c e re m o n ie  b rè v e  m a is  im p o ­
s a n te  a  eu  lie u  a u  M o n u m e n t des 
B ra ve s , e n  m é m o ire  de s  hé ros  

I A  l 'h ô p i ta l de R im o u s k i est dé- *o m b é s  a u  c h a m p  d 'h o n n e u r  pe n - j 
— Le lie u te n a n t Jean R o u il la rd  cédé  le  12 n o v e m b re , M . l'a b b é  A * i d a iî  ̂ la  g u e rre  1914*18. Le ré g i |

— M . et M m e  Léo L 'E sp é ra n ce , e l M in e  R o u il la rd  (P a u lin e  R o y ) , fre<j  D as tous , sé m in a ris te , à  l 'â -  m e n t de  M o n tm a g n y  et u n e  g a rd e
d e  re to u r  de B o n a v c n tu re , o n t d o n t le  m a r ia g e  a  été b é n i ré c e m - g e de  25 a n s . A p rè s  ses é tu des  d  h o n n e u r  de ce ré g im e n t é ta ie n t
pa sse  la  l in  de  s e m a in e  à  R i m e n t à  Q u é b e c , son t a r r iv é s  en c la s s iq u e s  a u  s é m in a ire  de R i- p ré sen ts , o u tre  de n o m b re u x  R i­
m o u s k i, en  ro u te  p o u r M o n tre a l n o tre  v i l le  p o u r  y  d e m e u re r. moused, i l  é tu d ia  la  th é o lo g ie  a u  m o u s s a is . Le l i  c o l. Jules A . B ril-
où  i ls  d e m e u re ro n t. j — M . Jacques T h ib a u lt ,  de  N aza* s é m in a ire  de  1 u n iv e rs ité  d 'O tta -  Qui l i t  1 in s p e c tio n  de  La g a r

— Le  ré v . Père L a b a m b o is e , su- est en  v is ite  chez sa  soeur Wa ; m a is  la  m a la d ie  l 'o b lig e a  fe  e l de  tro u Pe - lu t  re ç u  p a r
p é r ie u r  des O b la ts , et 1 a b b é  R i M lle  T hé rè se  T h ib a u lt ,  de  Lac* d  in te rro m p re  ses é tudes  et i l  p a s - c o m m a n d a n t d u  ré g im e n t de
c h a rd  Jo ly , é tu d ia n t en  th é o lo g ie  d e s -A ig le s . sa  p lu s ie u rs  m o is  a u  s a n a to r iu m  M o r ik n a g n y .  La  F a n fa re  de  ce ré -
d u  s é m in a ire  de l 'U n iv e rs ite  d 'O t-  _ M .  e t M m e  Léo L e b e l son t de M o n t-J o li. T ra n s p o rte  i l  y  a 9 im e n l ü t e n te n d re  ses p lu s  b e a u x
ta w a , s o n t v e n u s  ass is te r a u x  de re to u r d 'u n  v o y a g e  a u  Lac u n e  q u in z a in e  de jo u rs  à  l 'h ô p i ta l a u s  de  c irc o n s ta n c e . D e u x  m in u -
h m c ra il le s  de l 'a b b é  A ll r e d  D os- S t-Jean. S a in t-Jose ph  de R im o u s k i. i l  y  !es de s ile n Çe s u iv ire n t le  - Last
tous, q u i  o n t eu  lie u  ce m a tin . i — M . et M m e  M a u r ic e  G u y  son t e x p ira  m e rc re d i, e n to u ré  des r '°,s* “  son ne  p a r  le  c la iro n . A

— Le c a p o ra l L u c ie n  D A u te u i l ,  re v e n u s  d  un e  p ro m e n a d e  à  Lac- m e m b re s  d e  sa fa m ille .  Son Exc. p rb s  ^  “  r c v e i l », de s  c o u ro n n e s
de  R im o u s k i, est ac tvvU e m e n t en des A ig le s . M g r  C o u rc h e s n e  lu i f it de  lré - de  lle u rs  iur<3nt dé po sée s su r le
v is ite  ch e z  ses p a re n ts  à  S t - J e a n - ________ -------------------- J1- - ü - i :  "  " "  T  q u e n te s  v is ite s  a u  cou rs  de son s o c |e d u  m o n u m e n t p a r  l'h o n . M .

s é jo u r à  l'h ô p ita l.  r .a lla n t,  M . le m a ire  P.-E. G a g n o n
Le re g re tté  dé fun t, d o n t la  fa - le  c o m m a n d a n t d u  re g im e n t de 

m il le  d e m e u re  à  St G a b rie l,  la is -  ^ ° n lm a g n y .  etc Le « O  C a n a
se d a n s  le d e u il son po re  et sa d a  ". et lc  G o d  S ave  lh,e "
m è re  M . et M m e  Is id o re  D astous. te rm in è re n t  ce tte  m a n ife s ta tio n .
a in s i qu e  p lu s ie u rs  frè res  et , nsiM, e ' !?.s m ll,V l,re s  d o h le r ,e" l  
soeu rs . Sa d é p o u ille  fu t exoosée  d a n s  la . v d le ' en p a s s a n t p a r  1 a-
en c h a p e lle  a rd e n te  d a n s  le é : r  v e n u e  d e  la  c a th é d ra le  les  rues
Ion des p re tre s  au  s é m in a l-  et ' .  ^ / m a m ,  R o u le a u  et de  1 E- L a  M u tu a l L ife  A ss. d u  C a n a d a
son s e rv ic e  a  eu lie u  ce m a tin  à v e c h e  p o u r  re to u rn e r  a u  c a m r>55. a n n o n c e  q u e  M . G .-O  R o u le a u

U n d é ta c h e m e n t fé m in in  de 1 Eco- de R im o u sk i, s est q u a l if ie  c o in - 
le  de B o m b a rd e m e n t de  M o n t- m e  m e m b re  d u  C lu b  «• Q u a rt de 

K a -c o m p a g n a it  le  d é filé .

— M . et M m e  Jean LeBlanc, de
_____  _ N ew -R ichm ond , sont venus pas- j

— M m e  (DrJ Bouillon est de ser l'h iv e r chez leu r fille  M m e , 
retour d 'u n e p rom enade à  M a ta -  Jean-Baptiste Lavo ie , à  St-Rooert 

ou e lle  a  visite ses parents  et Bellarm in .

se

M . ALFRED D A S T O U S

i UH STOCK PLUS CONSIDERABLE QUE JAMAISne
lam is .

c* rv
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dU- l S  R ita  L a v o ie  est re v e n u e  f l  [ f l  COMMISSION SGOLAlRE
de  T ro is -P is to le s  ou e lle  é ta it 
l ' in v ité e  de  sa  soeur M m e  L.-P .
M ic h a u d .

— M lle  H e c to rin e  B lu te au , de 
M o n tre a l,  est l ' in v ité e  de  sa  soe u r 
M m e  M a x im e  B e a u lie u .

— M - l 'a b b é  T h é o d u le  D e s ro ­
s ie rs  es t a l lé  ass is te r à  Q u é b e c  à 
l'a s s e m b lé e  p lé n iè re  de la  L ig u e  V 
C a th o liq u e  F é m in in e . I l  a p r o ­
n o n cé  le  se rm o n  de c irc o n s ta n c e  
à  la  m esse  d 'o u v e rtu re .

— M  V ic to r ie n  Jean.

m #

M a d e le in e  ». C o n s tru c tio n  très tor- 
L a rg e u rs  A , 

S5.Ü0

Le b ro g u e  b ru n  
te et l ' id é a l p o u r  m e ttre  tous le s  jo u rs . 
B. C.

(S éa nce  a u  28 o c to b re  1343» 
S ess ion  ues c o m m is s a ire s  d 'é ­

co le s  de la  V ille  de r t im o u s k i à 
l'h ô te l de  v i l le  le  28 o c to b re  1843. G.-O, Rouleau

DU N O U V E A U  PO UR CET H IV E Rà 2 h . 30 p .n i.. et a  la q u e lle  sent 
p ré se n ts  Ni. ie  cu ré  C hs-E ug . Pa 
ren t, p ré s id e n t, et M M . A lp n o n s e
C hassé  e t P ie rre  D u bé . . . . . .

C o m p te s  a p p ro u v e s : La  C ie  de 9 h e u re s  d a n s  la  c h a p e lle  d u  se
m in a ire .

N o s  s in cè re s  c o n d o lé a n c e s  à  la  
fa m il le  en d e u il.

de G o o d ric h . C o u v re -c h a u s s u re s  en
S3.7 5

Boite  •■SnoLoot 
d ra p  je rs e y e tte  n o ir ,  ta lo n  m il i ta ire

P o u v o ir  1.28. 1.28. 18.09. 1.28 et 
8.54, M lle  Y v o n n e  H ins . 11.ou 

d u  c a m p  i Josa ph a t P o ir ie r. 15.81 et 10.20,

, xc e m m o n  ^  i  m  n a s - n a is s a n c e  des c o m m u n ic a tio n s  Les tra v a u x , p o u r la  con s tru e - le u rs  p a re n ts  et a m is  la  n a is s a n -
7 ^ n  à  O u é b S : ! s u iv a n te s : « ? »  d 'u n e  a u tre  a i le  à  l ' E c ^  rp  d -u n o  mie. Lou ise , née à  l'h ô -

* R o la n d  D io n n e  de Q u e - ' Une le ttre  de M . R ic h a rd  Cos- d A r ts  et M e tie rs  de R im o u s k i. p i ta l S t-Joseph de R im o u s k i le 5 
\ -, -, i-inxrHé rlZ M lle  Y v e tte  sette o ffra n t ses s e rv ic e s  com m e . son t en v o ie  d e xé cu tio n . C e t a n o v e m b re . P a rra in  et m a rra in e
ï f e m h la v  ta  « im a î ie d e r n iè r e  in s titu te u r . g ra n d is s e m e n t c o n tie n d ra  un  d o r  M . e. M m e  C h a r le s -O s c a r Beau-

‘ '* /  rx , M m e  C h a rle s  A . Une re q u ê te  de p lu s ie u rs  ci-1 l01f  et un e  s p a c ie u se  s a lle  de ré lie u , de  M a ta n e , o n c le  et ta r te  de
r ! » . x :i. C la u d e  et M lle  to ye n s  de  N a z a re th  d e m a n d a n t c re a tio n  p o u r  les é lè ve s  de V ins- l'e n fa n t .  P orteuse. M m e  Ernest
r ; 1 , a V ic to r ia v i l le  on t p a s - des c o u rs  d u  s o ir  a  N a za re th . I li tu t io n . q u i d o iv e n t a c tu e lle m e n t B e a u lie u , q r a n d m a m a n  de l'e n -
% ^ ^ 7 d / S m a i n e c h e z M . e t  U n e le t t r e d u S o u s S e c r e ta i r e d e C o u c h e r a u S e m in a i r e .  fa n ,.
M m e  R .-O . G ilb e r t.  la  P ro v in c e  s o id ig n a n t q u e  1 ou- ■■■■-_■................-----------------

d e " N o A - D % % l T ^ / % l % '  v a % é  P R O P O S  F A N T A I S I E
in v ité s  de  M . et M m e  R .-O . <°hre m a is  q u 'a u c u n e  a u tre  c la s ­

se ne  p e u t e tre  o u v e rte  sans 
l 'a u to r is a t io n  p ré a la b le  d u  S ecre ­
ta ire  de la  P ro v in c e .

S ur p ro p o s it io n  de M . C hassé  
i l  est u n a n im e m e n t ré s o lu  de 
s o llic ite r  de  l ’H o n o ra b le  S e c ré ta i­
re  de la  P ro v in c e  la  fa v e u r  de Je p o u s s e ra i la  b a n a lité  ju s q u  a  son  p o u la il le r  et d e p . s. m 'a ssu -
m a in te n ir  la  ten ue  de  tro is  c lo s - d ire  e n co re  une  fo is  q u e  la  m u s i-  ra  t il ,  la  p ro d u c tio n  ue sa  ba s- i
ses d u  s o ir  à  1 E co le  des 1 re res. q u e  a d o u c it les m o e u rs . Q u e  s i se c o u r a p re s q u e  d o u b lé ,
à R im o u s k i, p o u r  ré p o n d re  a  la  i on  ne  m e tro u v e  pa s  assez b a -  lie v e  it  o r no t
d e m a n d e  d 'in s c r ip t io n  des é lève s  n a l, j 'a jo u te ra i

p a r un  record inusitém il l io n
de n o u v e lle s  a ffa ire s  en  a s s u ra n ­
c e -v ie  p o u r l 'a n n é e  q u i v ie n t de 
se te rm in e r ( ju i l le t ) .  E tre m e m b re  
de ce c lu b  re q u ie r t  n o n  s e u le m e n t 
u n  très g ro s  c h iffre  d 'a ffa ire s . 
(M . R o u le a u  est p a rm i les  p lu s  
g ro s  p ro d u c te u rs  de la  c o m p a - j 
gn ie> , m a is  né cess ite  a u s s i la  
c o n s e rv a tio n  d 'u n  p o u rc o n ta a e  
très  é levé  des c o n tra ts  e x is ta n ts , 
c o n d itio n s  q u i d é m o n tre n t c o m ­
pé te n ce  et s e rv ic e  a u x  c lie n ts .

GRAND CHOIX DE SOULIERS "COBOURG" POUR MESSIEURS
Naissance

N o irs  ou  b ru n s , g e n re  b a lm o ra l ou  b lu c h e r, sem e lle s  
s im p le s  o u  s e m i-d o u b le s . La  m e ille u re  v a le u re  à

C la q u e s  basses  p o u r m ette  a ve c  de s  g u ê tre s

C la q u e s  o rd in a ire s

SS.50

S I.25 

S1.00
ise

GARDEZ LES P.EDS DE VOS ENFANTS EN BONNE SANTE
I

SO U LIER S LA C E S  A V E C  T A L O N .Membre du 
Century Club T e in te  b ru n  o u  n o ir. P o in tu res  

4 à 7'/>
P o in tu re s  8 à  10' ■>

U il : !
‘WT-.-rS 1.90 

S I.95
I
!les

G ilb e r t  en  f in  de sem a in e . I B M.
SOUL1LRS LA C E S  EN C U IR  V E R ­

N I N O IR  P O U R  FILLETTES.EFFETS DE MUSIQUE ■
■ ■'

mECOUTEZ
chaque semaine

P o in tu re s  11 à  3 S2.35

■j S o u lie r  n o ir  a ve c  se m e lle  ép a isse  et ta lo n  en 
cho uc  p o u r  g a rç o n n e ts . P o in tu re s  11 à  131:*

caou t-
S2.50

s u r  u n  ré s e a u  de  pos tes

R A D IO P H O N IQ U E S

la  v e rs io n  fra n ç a is e  des 
p r in c ip a u x  
p ro n o n c é s  en  d i  
p a r t ie s  d u  C a n a d a  —

P A R

( ' i  Ic /Be r  '».
qu e  la  m u s iq u e  M a is  q u e lle  m u s iq u e  a c tiv e  le  

p o u r  ces cou rs  d u  s o ir  ten ues  en esl u n  d o n  d u  c ;e l d o n t n o us  n 'a -  m ie u x  les  fo n c tio n s  de la  pon te
c o n fo rm ité  des rè g le m e n ts  p re s - v a n s  p a s  en co re  ta r i tous les  chez  le s  p o u le s  ? I l  y  a u ra it

j c r its  p o u r  te lle s  éco les  . b ie n fa its . V o ilà .  p e iit -e a e  d 'in té re s s a n te s  é tudes  à
En a tte n d a n t la  p e rc e p tio n  des M a in te n a n t se ra -t-o n  s u ffis a n t fa ire  s u r  ce su je t. O n  p o u  ra n  

c o tis a tio n s  s c o la ire s , i l  est p ro p o - rnen t c o n v a in c u  de ce d e g ré  de a in s i p a rv e n ir  à  fa ire  u n e  sorte
sé p a r  M . C hassé  et u n a n im e  b a n a lité  p o u r  m e p e rm e ttre  de de  c la s s e m e n t des oeu fs  p o n d u s
m e n t ré s o lu  d  a u to r is e r sous le „  p la q u e r  » un e  n o u v e a u té  c a - . son de la  m u s iq u e . A in s i les
se in g  d u  p ré s id e n t et le  con tre - p a b le  d 'e s to m a q u e r m ê m e  c e u x  oeu fs  R o s s in i s e ra ie n t de  m e ill 
se in g  d u  s e c ré ta ire -tré s o r ie r  u n

a is c o
ses

m m

d P
. . .

i 0

eu-
. ■

■ ..
q u i a u ra ie n t d a n s  les  ve in e s  

! o u  des e m p ru n ts  te m p o ra ire s  p o u r  s a n g  de d ra g o n  ? 
u n e  som m e  ne  d é p a s s a n t p a s  d ix  
m il le  d o lla rs  110,000.00) de la  so it !

re  q u a lité  qu e  les  oeu fs  S ousa et 
des oeu fs  p ro d u its  
c o rd s

La MARCHE SUR 
h u m e  Ra l e n t ie

AU CONSEIL MUNiCiPALUn
>:

J. . .a u x  « ac- 
d u  jazz. U n  o e u f à  la  

M a is  e lle  fo u rn ira it  a u s s i S trau ss  n 'a u ra it  p a s  le  m êm e  
B a n q u e  C a n a d ie n n e  N a tio n a le  ou j es m o y e n s  d  a c c é lé re r c e rta in e s  g o û t q u 'u n  oeu f à  la  M a sse n e t, 
a u tre s  p rê te u rs , à  u n  ta u x  d in to  . jo n c tio n s  chez les a n im a u x . J 'a i Les oeu fs  F ox -T ro t p o u rra ie n t s e r­
re* n ’e x c é d a n t pa s  5 p.c. p a r a n - c o n n u , n a g u è re , u n  c u lt iv a te u r  à  v ir  a u x  p â te s  fe u ille té e s  et un
née. p o u r  un e  p é r io d e  de s ix  m o is , fo is e  q u i a v a it ,  à  sa  ré s id e n ce , o e u f d e s tin é  à  ê tre  m a n g é  à  la
et qu e  d e m a n d e  s o it fa ite  a  la  u n  a p p a re il ré c e p te u r de  ra d io  e l c o q u e  p a r  un  d y s p e p tiq u e  
C o m m is s io n  m u n ic ip a le  de Q u e - q u i a v a it  p la c é  u n  h a u t-p a r le u r  v ra i t  ê tre  un  oe u f p o n d u
bec de ra t if ie r  la  p ré sen te  ré so lu - d a n s  son va s te  p o u la il le r .  C om - cen ts  de  la  M a rc h e  fu n è b re  de l e ,

m e  je  m 'é to n n a is , no n  sans  ra i-  C h o p in . M a is  i l  fa u d ra it  p re nd  
son, à  la  vue  de cet in s tru m m  g a rd e  a u x  c o n tre fa ço n s , 
en  u n  p a re il e n d ro it, le  te rm in '- 

V o u le z "v o u s  c o n n a ître  v o tre  a* m e ju ra  q u e  la  m u s iq u e  
v e n ir  ? 20 a n n é e s  d 'e x p é r ie n c e .

• ;
La m u s iq u e  a d o u c i! les  m oe u rs

I J,-S . Gagnon <S uite  de la  1ère p a g e *¥
-----------  « T ous  les c h e m in s  m è n e n t à

La  M u tu a l L ife  A ss. d u  C a n a d a  R om e », du  le  g e n e ra l d ir  H a ro ld  
a n n o n c e  q u e  M . J .-S am ue l G a - x-aexander, « m a is  tous les  che*

de- g n o n , de B ic, s 'es t q  ja l i f ié  c o m - n u n s  son t m in e s  e i les  p o n ts  cou -
a u x  -c -  n ie  m e m b re  d u  c lu b  de c e n t m il -  pes... L 'avan ce  v e rs  R om e se ra  

C e n tu ry  C lu b  », p a r  u n  très de  p lu s  en p lu s  le n te ... N o us  n 'a - 
re .o r; ch iffre  d 'a ffa ire s  p o u r  l 'a n n é e  v a n ç o n s  p a s  a u s s i ra p id e m e n t 

Q u e lle  te rm in é e  en ju il le t .  E tre m e m b re  m ain ten ant, qu e  n o u s  a u r io n s  p u  
s u rp r is e  s i un e  p o u le  d is tra ite  a l-  de  ce c lu b  re q u ie r t  p lu s  q u 'u n  1 e sp é re r. »

a v a it  la it  p o n d re  u n  oe u f de G r ie g  a lo rs  g ro s  c h iffre  d 'a ffa ire s , i l  fa u t é-
q u 'o n  lu i  jo u e ra it d u  B e e th o ve n  !

Q u a n t à  la  g ro s s e u r des oeufs, bo n  
Le m em e  m e ra c o n ta  q u ’un i l  s 'a g ira it  p ro b a b le m e n t de  ré n ie r 

à : C h a m b re  5, 1441 ru e  S t-M a rc . jo u r  i l  a v a it  lu  d a n s  un  jo u rn a l le s  .< a l le g ro  », les  « p ia n o  », le s  = = =
q u 'u n e  fe rm iè re  des E ta ts -U n is  a- « p ia n is s im o  », et les  « fo r tis s i-  :
v o i t  tro u v é  le  m o y e n  d ’o b te n ir  m o  ». Et m a in te n a n t im a g in e z  le  M Q [} (jp M

L O G E M E N T  A  LO U E R  ET de sa  b a s s e -c o u r un  e ffo rt p ro d u c - n o m b re  et le  v o lu m e  de s  oeu fs  '
M A IS O N  A  V E N D R E  l i f . s i in te nse  q u e  ceux  q u i a ch e - q u 'u n e  p o u le  p o n d ra it  en écou- AIICGO G O S S B llfl

A  lo u e r, lo g e m e n t de 4 p ièces. * o ie n t ses oeu fs  s en é m e rv e il-  ta n t la  « M a rc h e  H o n g ro is e  »
A  v e n d re , m a is o n  de 4 lo g e m e n ts , la te n t. Le m o y e n , c é ta it de  fa ire  jo u é e  p a r  un  p ia n o  a u to m a tiq u e
S 'a d re s s e r à  C y p r ie n  B é la n g e r. de *a  m u s iq u e  à  -°=  *■— ” ’ c‘ c r ' ré g lé  a u  « fo r tis s im o  ». U n e  d o u ­

ta it  s im p le  com m e, c 'es t le  c a s  de 
le d ire , l'o e u f de  w -.n s to p h e  
lo m b .

p ré po sé  p lu s  p a r tic u liè re m e n t 
se rv ic e  des im m e n se s  t ra v a u x  de 
g u e rre  en o p é ra tio n  s u r la  Côte 
N o rd , o u tre  le  s e rv ic e  p u b l ic  en 
g é n é ra l ;

I A tte n d u  q u e  le  s e rv ic e  est in ­
d is p e n s a b le  s u rto u t p e n d a n t l 'h i ­
v e r;

■ a u

n

-A  ------ -
■ ,. ■ - lio n .

Et la  p r iè re  c lô t la  séance .ES

A ttendu q u 'il est très difficile  
de com m uniquer avec cet aéro ­
port pen dant la  saison d 'h iver  
la  situation du chem in n ation al

- sem ent. Le « London T im es » p r é - . de la  r ‘ve f . \ l'étroitesse d

: ” ï ï s r ^  i u «  = ed l :
deux cotes de nom breuses  
In itiio n s  ;

A ttendu q u 'il a  d é jà  été prévu à  
un d ép lacem ent d 'une partie  d 
dit chem in, m a is  que ce d é p la ­
cem ent serait insuffisant;

A ttendu que le chem in norm al 
serait un tracé n ouveau  partant 
de 1 usine Cod L iver O il C o m p a­
ny, a tte ig n an t le somm et du 
leau  sur le terra in  de M . C ollin  
pour se p ro longer jusqu 'à  l 'a é ­
roport en su ivant le bord du  
m et dudit coteau;

A ttendu que ce n ouveau  tracé 
pourrait être utilisé pour la  roule

a v a n ta g e  
ne pourra it passer 

sans inconvénients g raves dans  
le v illa g e  m êm e
•Est où il ne p eu t être construit de 
trottoir vu  le trafic et l ’étroitesse  
du chem in m a lg ré  le fa it de 
breux accidents mortels qui se 
soient produits à  cet endroit: 

A ttendu que le n ouveau  t- 
sera un déve lop pem ent nécessai­
re un  jour ou l'au tre  et que le  
com m encem ent d 'exécution (0- U 
d ispara ître  des inconvénients  
ves et serait d 'u n " gr-u-H-, 
llté tant pour la  v ille  et pour le 
v illa g e  de Rim ouski-Fs! et pour 
la  C o m p ag n ie  d 'a v H io n  h  
bile g én éra lem en t et les 
tractions de guerre  
Nord:

A ttendu q u 'il y
Résolu que ce conseil sollicite 

du g ouvernem ent p ro v inc ia l 
-  arpen tage im m é d ia t du site d 

n ouveau  chem in  et une rr is o  de 
possession soit p a r av is  d 'exp ro ­

h ab itants  du priation  ou à  l'a m ia b le :
Q u e  le gouvernem ent soit é a rr

Le g én éra l A lex an d er, un de 
gaiem en t de la  com pétence et un nos tranqu illes  soldats qui ne

p arle n t pas beaucoup, a  trouvé 
L o n  de nous donner cet avertis*

p o u r effet d 'o b te n ir  de  ses po u  
E nvo ye z  d a te  de n a is s a n c e , in -  le s  u n e  p o n te  p lu s  c o n s id é ra b le , 
c lu a n t .10 et e n v e lo p p e  a ffra n c h ie

vu1 service a  ses assures.

u
M o n tré a l, P.Q .$

LE CHEF NATIONAL cons-ray.untes perspectives d im passes  
et de retards
nécessairem ent une im passe, et 
il ne faut pas se la isser découra* 

a  cause d 'un  d é la i.

fois de St-U lric. Son épouse. <Cé- J Nous avons P®ut‘êj re be5.oîn, 
lin a  P elletier, l 'a  précédé d an s d =5 avertissem ents du g en era l 

une la  tombe. Il éta it le père de M M . A lex an d er. Il est incontestable
e ' C lém ent et A lfred  G osselin , de * u e  n ° us a,vons veca  derm e,re '

ot u n ie . Zéphirin  G osselin , inspec- m enl dans 1 ° Uen,e d u n ® v ic l° l" 
tour de beurreries autrefois de re soudaine et in im a g in a b le , con-
P im ouski. A lb in i. échevin  de Sil- sequence d un effondrem ent subit
lery . et des R évérendes Soeurs d ? la rm e e  a llem an d e . C e  que le
L ... m ille  et S ,-B ernard , des A u - 9 en e ra l A le x a n d e r nous dit est
gustines de C h icoutim i. I l  é ta it ' ° ” ! s im plem ent une façon nou*
l'oncle de la  Rev. Sr S te -M o n i- v e lle  de nous ap p ren d re  qu il n y
que. des SS. du S,-Rosaire de Ri- a  pas d ^ p e r e r  un eliondre*
m ousH , de M m e  X a v ie r  T h ib au lt. ™ ent a llem an d  d ici quelque

, de N azareth , de M . P h ilipp e  ,en}ps- vra isem b lab lem en t, d i-
7  ° nt lenu *®ur exP °sition  d e  b é ta il, Poss de L im oilou. et de la  R év. ci longtem ps.

P O U R  T R O U V E R  V O T R E  IDE; C o d e s  P o ,ro „  é p o o x  d » . D o m e
A L ?  Des am is  es ?... Vous m a L u m in é e  F re m b ia y , de- :e J fu it  1 e x p e rt is e  des e x h ib its  et a  dern ière  fois que nous avons com ­
b er ?... V ous d istraire ?... V ous ins o c to b ie , à  1 â g e  d e  8b a n s  e t 5 d o n n é  le  ra p p o rt d 'u n  co n c o u rs  n j  battu  l ’A llem a g n e , m a is  il serait
truire ?... etc. Faites partie  de no m ois. s u r les q u e s tio n s  a g r ic o le s  a u q u e l U dïuS  06  insensé de voulo ir escom pter cet*
tre société et abonnez-vous au  Le  s e rv ic e  fu t c é lé b ré  p a r  M  le  los  je u n e s  on t p r is  p a r t d u ra n t u aliH ita  Hoc- nnnnnno j te ve ine .
jou rn a l « Le C arn et Social » c h a n o in e  V ic to r  Coté, c u ré  “d e  l'a n n é e . A u  no m  d u  m in is tè re  d e  VdlIUllu litio uUUpUllu ! Le g én éra l A le x a n d e r nous dit
(S1.00 pour un a n ) . O rgan isation  ...n ta n e , a ss is té  de  M M . les  a b -  l 'A g r ic u ltu re ,  i l  a  re m is  à  M . Jean  _ que les A llem a n d s  ont environ  de
sérieuse, d iscrétion assurée. Nous bés G e ra rd  P a ra d is  et A d r ie n  S a v o ie  u n e  b o u rs e  d 'é tu d e  lu i O ttaw a . —  Les coupons de 35 à  40 divisions en Ita lie  et en
avons, désirons, et acceptons des L o in e u le , q u i a g is s a ie n t c o m m e  i . . - [m e tta n t d e  p o u rs u iv re  u n e  a n - v ia n d e  num éro  25 dans le ca rn et Y o ug o slav ie , et les autorités de
m em bres de tout endroit du L a  n a c re  e t s o u s -d ia c re . Lo co r log- né e  s u p p lé m e n ta ire  à  l'E c o le  d  A -  de ra tionnem ent num éro  2. de- W ash ing to n  ont affirm é que les
nzida et des Etats-Unis. Pour de tu n e b re  é ta it  p ré céd é  des b a n n ie -  g r ic u ltu re  d e  V a l d 'E s p o ir , où  il  viennent v a la b le s  le 11 n o v em - Boches av a ien t p ro bablem en t
tails  com plets, listes de m em bres res  d u  lie ra  O rd re  et de  la  C o n - tu d ia it  l 'a n  d e rn ie r . bre. annonce la  Com m ission des deux fois p lus de troupes que les
et specim en gratis  du journal, in g ré g a tio n  d e  la  s a in te  V ie rg e  et ----------------- ---------- ------------ '  Prix et du C om m erce au jo u rd 'h u i. A llié s  en Ita lie . M a is , d it le gé*

I clure tim bre et ecnre a u  « C lub  un g ro u p e  d e  c o n g ré g a n is te s  p o r - i HpOPC U ne déclaration  an térieure à  l'e f- n é ra l A lex an d er, nous nous ,a*
| N a tio n a l de Correspondance • ta it la  d é p o u il lé  m o rte lle . UCliCo fet que les coupons du carnet nu- chem inons vers Rom e. V o ilà  la
: C ase Postale 1722, Q uebec. ; Le  d e u il é ta it c o n d u it p a r  les  — Le 11 novem bre , à  M ont-Joli m éro 2 éta ient d é jà  p érim és éta it vérité .

q i. t ire  f ils  d u  d é fu n t. M M . U h a r-  ©si décédé M . F la v ien  L epage, é- fausse. Les coupons num éro  26 * w ,
le s -E m ile , O sca r, Y v o n  et L o u is  poux de D a m » A u a > - P —  ”  deviennent v a la b le s  le 18 n ovem -
P erro n ; ses g e n d re s  M M . J.-A . éta it â g é  de 84 ans. Ses fu n éra il- bre. Les coupons 22 à  25 entre
1 te m b la y ,  de  C abc ino , Jos. P h i- les auront lieu, v ndi les m ains des consom m ateurs de*

I ‘ , e r * e * E d o u a rd  D ion , d e  P etite - bre, en 1 église de M ont-Joli et v iennent périm és le 30 n ovem b re  , , .  ,
i M a ta n e , Louis-J. F errée , d e  ô te - l'in h u m a tio n  au  c im etière paro is- et les coupons 26, entre les m a in s  m e des m ° num ents eleves au  ce-

____ , . , |A n n e  des_ M o n ts ; ses f il le s  la  Ré- sia l. des consom m ateurs, ne seront ’°
E m p lo y e z  « S U C R IN E  » u n  b o n  s u b s titu t d u  su c re  <j OÜ lo is  p lu s  v e re n d e  S oe u r M . d e  St G u y  d u  ------- --- ----------------------------------------= r  p i,JS va lab le s  après le 31 dé-
sucré>. L IQ U ID E , a g ré a b le  a u  g o û t. S u c re  tous les  b re u v a g e s  B on -P a s te u r d e  Q u é b e c . M lle  Y - Doip Pfim pQii cem bre.
c h a u d s  o u  fro id s , é co n o m ise  le  su c re  d a n s  le s  p a tis se rie s , com p o tes , v o n n e  P erron , M m e s  J.-A. T -e m * U0IG U U IItcau
de sse rts , e tc . A ID E  A U  R A T IO N N E M E N T . U ne  b o u te il le  d e  2 o n - b la y ,  Jos. P h ilib e rt, E d o u a rd  D io n , Le d eu xièm e concert du club  
ces é q u iv a u t  c o m m e  s u c ra n t à  20 l iv re s  d e  sucre . D ire c tio n  a n - Lou is-J. F errée , A n to n io  B o u c h a rd ; m u sica l de B a ie -C o m eau  a eu 
a la is e  et f ra n ç a is e  in c lu s e . (E c h a n t il lo n  s u r d e m a n d e  10 c ts *. ' ses n e ve u x , C h a r le s  f o u is  lieu  h ie r soir. Les m em bres ont H
E m b a lla g e  g a ra n ti.  L iv ra is o n  ra p id e . P R IX  DE D E T A IL  m a lle  T re m b la y  e t W il f r id  F errée , s a  eu le o la i- t -  d 'o - t — -3- -  l e g rand
p a v é e  1 b o u te ille  0.75 cts. <6, $4 .25). —  (12, $8 .00). i p e tite  n iè c e  la  R é vé re n d e  S oe u r vio loniste Frances C attL    « a b o id ea u  » pour perm ettre aux

' A d re sse z  v o s  c o m m a n d e s  a v e c  b o n , m a n d a t à  : I M . d e  S t-Jean d e  la  Pass ion , d u  ’ A u  p rem ie r concert, le célèbre Des vo yag eu rs  sur les tra in s  du ea u x  de s'écouler. C 'é ta it un pon-
LES B O N S  P R O D U IT S . ENR. j B on P a s te u r d e  Q u é b e c , et d e  b arv to n  Julius H uthm , accom nrt- C a n a d ie n  N a tio n a l en N o u v e lle - ceau  m u n i d 'une v a lv e  qu i s ou- d igue m un ie d 'un  ab o id eau  a  été

251, B L V D  C H A R E S T . . n o m b re u x  p e tits -e n fa n ts . gné du  p ianiste  S tew art Ross, Ecosse et c >  N o u v e a u  Brunsw ick vre p ou r la isser écouler l'e a u  construite récem m ent
QUEBEC I Nos sympathies à la famille en charma son auditoire pendant passent au-dessus de certaines venant des terres mais se refer- rons de Greenwick en Nouvelle*

constructions qui demeurent com* me lorsque la mer monte. Une Ecosse.

M a is  ce n'est pasd u  n o u v e a u  p a r t i ».

Progressiste Conservateur
L 'H O N . JO H N

u-
A  F i l f r r y ,  le  10 n o v e m b re , est 

d é cé d é  M . A lf re d  G o sse lin , a u tre -  "***5z a in e  de  p o u le s  q u 'o n  a m è n e ­
ra i t  p o n d re  d a n s  les  cou lisse s  
d 'u n  th é â tre  où l'o n  d o n n e

N o tre  h o m m e , o u v e rt à  tou tes c o m é d ie  m u s ic a le  a m é r ic a in e  
les  b o n n e s  sug ge s tion s ,
te n te r ce m o y e n . I l  in s ta lla  to u t p ro p r ié ta ire , 
s im p le m e n t un  h a u t-p a r le u r  d a n s

S t-R obert B e lla rm in . R im o u s k i
v oBRACKEN M A C H IN E R IE  DE M O U L IN  A  SCIE 

E Q U IP E M E N T  DE C A M P  
S tock  é n o rm e  de m a c h in e r ie  

n e u v e  et u sa gé e  p o u r  m o u lin s  a 
sc ie , c o u rro ie s , p o u lie s , a rb re s  de 
cou che  etc. C o u ve rte s , lits , m a te ­
la s . c a b le  etc. D e m a n d e z  n o us  in ­
fo rm a tio n s . N o u s  p o u v o n s  vous  
fa ire  é p a rg n e r de  l 'a r g e n t

M . Z a g e rm a n  & C ie  L im itée , 
B a rv ie w  R oad .

O tta w a . O n t

v o u lu t ra ie n t  d u  c o u p  la  fo r tu n e  de  le u r co-

D im a n c h e , à  m id i et 
q u a ra n te -c in q  

C K A C  —  M o n tré a l

R IG O L O .
soin-

Matane Saint-Louis de GonzagueL U N D I C H R C  Q u é b e c  
9 h . 30 p .m .

M A R D I C H N C  N e w -C a r lis le  
7 h . 15 p .m .

M E R C R E D I C H LN  T rs -R iv iè re s  
8 h . p .m .

JEUDI C H LT  S he rb ro oke  
7 h . 15 p .m .

n ation ale  avec  grand  
vu q u 'e lle

F u n é ra ille s  de M . C h a r le s  Per-
Le 2 n o v e m b re , en  p ré se n - Les je u n e s  a g r ic u lte u rs  d e  la  

o.- d  un e  fo u le  n o m b re u s e  d e  p u - p a ra is s e  d e  S l L o u is -d e  G o n za g u e  
' re n ts  et d 'a m is , a v a ie n t  lie u ,

— M a ta n e , le s  fu n é ra ille s  d e

ron.

de R im o n sH -

n o n v

VEND RED1 CBJ, C h ic o u t im i 
9 h . 45 p .m .

gra-
uti-S A M E D I CJBR R im o u s k i 

8 h . 15 p .m .

n i r  

s u r G  C ')te
L 'O rg a n is a t io n  d u  p a r t i 

P rog ress is te  C o n s e rv a te u r 
M O N T R E A L  
266. S t-Jacques

Q UEBEC 
80, St-Pierre c t  v r ~ ' ' ~  •V an c o u ve r D. Province ».

V an c o u ve r, C .A . )
vu

M ENAGERES U

M A N Q U E Z -V O U S  DE SUCRE ? prem iers
p a y s . I l  y  a  trois cents ans, afin  
de se protéger contre le  flot en- lem ent p rié , en attendant la  cons- 
vahisseur, les anciens A cad ien s truction défin itive  du chem in, de 
construisirent des dignes oui, n donner un octroi pour son entre­
certa ines époques de Vannée, é- den en h iv er, entretien qui sera  
tr ie n t subm ergées p a r la  m er. Ils egalem ent p a rta g é  p a r les 
décidèren t alors de construire un h@s intéressées.

Et la  séance est levée.

le s  anciens
aboiteaux" ou aboideaux p a r

au x  envi-

d eu il. deux heures.


